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MOT du 
MAIRE
Jean-Yves Sénant, 
Maire d’Antony

L’
été est arrivé. L’heure des vacances approche pour 
beaucoup d’entre nous, qui pourront s’évader vers 
d’autres cieux, se reposer, profi ter du soleil, de la 
mer ou de la montagne pour reprendre des forces 

et attaquer la rentrée avec énergie.
Ceux qui resteront à Antony ne seront pas les plus mal-
heureux. Ils trouveront, comme chaque été, une ville 
calme, à la circulation apaisée et au stationnement sans 
problèmes, des parcs ombragés ou dotés en jeux pour 
enfants comme le nouveau parc des Alisiers. Après le 
feu d’artifi ce et le traditionnel bal des pompiers, le soir 

du 13 juillet, ceux qui reste-
ront à Antony pourront profi -
ter dans les meilleures condi-
tions, sans la foule habituelle 
des week-ends ensoleillés, de 
la piscine de la Grenouillère 
qui sera ouverte tout l’été, du 
passage du Tour de France le 
23 juillet avec son lot d’ani-
mations, ainsi que de nom-
breuses activités dont vous 

pourrez prendre connaissance dans ce numéro.
Pendant ces vacances, les services municipaux conti-
nuent, bien entendu, de travailler et plus que jamais. 
Ils ont moins de deux mois pour réaliser les travaux 
indispensables dans les bâtiments scolaires qui doivent 
impérativement être terminés pour que la rentrée 
s’effectue dans les meilleures conditions. Ainsi, durant 
cet été, les groupes scolaires André Chénier, Ferdinand 
Buisson, Jules Ferry, Paul Bert ou encore Velpeau pour 
ne citer qu’eux connaîtront d’importants travaux de di-
vers types. Cela sans compter sur les nombreux travaux 

de voirie, plus facile à entretenir durant cette période, et 
qui rendent la ville si agréable.
Il en ira de même des chantiers de trois équipements 
majeurs en voie d’achèvement. La crèche située au rez-
de-chaussée de la Résidence Harmony rue Pajeaud, qui 
ouvre début novembre, comme le complexe sportif 
La Fontaine, à l’architecture remarquable, qui devrait 
accueillir les écoliers, les collégiens et les clubs sportifs 
avant la fi n de l’année. Et, enfi n, le centre aquatique Pa-
jeaud avec sa piscine, son solarium et sa fosse de plon-
gée, dont l’ouverture est programmée pour début mars. 
Quant au groupe scolaire Dunoyer de Segonzac, dont la 
première pierre a été posée le 22 juin, sa construction va 
se poursuivre à un rythme soutenu.
Enfi n, les personnes âgées isolées peuvent compter sur 
la Ville et sur les services du Centre communal d’action 
sociale pour prendre soin d’eux en cas de besoin. Ainsi, 
l’épisode caniculaire que nous avons connu à la fi n du 
mois de juin en a démontré l’utilité, le Centre local d’in-
formation et de coordination gérontologique, service 
du Centre communal d’action sociale, propose aux per-
sonnes âgées qui ne partent pas en vacances de recevoir 
des appels téléphoniques pendant la période estivale 
pour s’assurer de leur bien-être.
Je vous souhaite à tous un bel été !

L’été à Antony

Pendant ces vacances, 
les services municipaux 
continuent, bien 
entendu, de travailler 
et plus que jamais.
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Nous 
contacter

Par téléphone : 
01 40 96 71 00. 

Par email : 
vivre-a-antony@ville-antony.fr. 
Par courrier : Mairie d’Antony, 

magazine municipal, 
place de l’Hôtel-de-Ville, 

BP 60086, 
92161 Antony Cedex. 

E
6 | dans le rétro
Retour en images Les photos des portes ouvertes 
des sapeurs-pompiers, de la cérémonie de clôture de l’opération 
Lunettes nomades, du Village Nature et Environnement, du défi lé 
de véhicules anciens, de la sortie seniors à Joinville-le-Pont, de 
la formation aux gestes de premiers secours, de la Fête du jeu 
au Centre social et culturel, etc. 
10 | Actualités
Quoi de neuf ce mois-ci ? Le Tour de France 
traverse Antony, prenez vos précautions (p.10-11). Une mutuelle 
de santé communale sera mise en place à la rentrée (p.13). Les 
horaires de nombreux lieux publics changent pendant l’été, d’autres 
services ferment temporairement, comme certaines boulangeries 
(p.14-15). Neuf activités à tester pendant l’été (p.16-18). 
Frédérique Dumas est élue députée (p.19). La section de jujitsu 
souffl  e ses vingt bougies, plusieurs Antoniens ont réalisé de belles 
performances sportives ces dernières semaines (p.20-22). De 
nouveaux commerçants dans nos quartiers (p.23). Des élèves du 
collège Anne-Frank ont visité le Mémorial de Caen et les plages du 
débarquement (p.25). Pages Pêle-Mêle : endiguez la prolifération 
des pigeons, le Pass+ Hauts-de-Seine revalorisé, la rue Velpeau 
temporairement à sens unique, installation des panneaux Voisins 
Vigilants, Le Sélect lance ses « cinescapades » (p.27-29). 
31-35 | à la une
Envie de vous plonger dans un bon livre ? Prenez un moment pour 
découvrir des auteurs locaux. Vivre à Antony donne carte blanche 
à quatre écrivains qui sont peut-être vos voisins. Jean-Claude 
Marguerite, Joël Meyniel, Katy Axer et Marc Bonnel ont tous rédigé 
une nouvelle qui se déroule à Antony. Faites-vous plaisir.
36 | Vous, les Antoniens
Léa Felzines, graphiste de profession, a créé sa maison 
d’édition. Elle publie une série de carnets de voyage et de cartes 
du monde illustrés très utiles pour les vacances d’été.

Franck Durand est un passionné de musique. Après 
avoir lancé son association d’éveil musical, il a mis au point une 
pédagogie inédite pour apprendre la guitare tout en chantant.
38-41 | reportage
Pour apprécier la beauté du parc de Sceaux, l’idéal est d’adopter 
le point de vue de l’oiseau. C’est l’idée de Florence Arnaud et de 
Francine Mykita, qui ont utilisé un cerf-volant pour prendre des 
photos des lieux. Leurs clichés sont rassemblés dans un ouvrage, 
Sceaux, le Domaine au gré d’un cerf-volant, dont Vivre à Antony 
vous dévoile quelques pépites.
42-43 | portrait
Yapa, c’est l’histoire de quatre amis dingues de musique qui se 
sont rencontrés au lycée Descartes. Ils ne se sont plus quittés et 
vivent leur passion au travers de multiples voyages en Inde, dans 
les Balkans, en Afrique. Leur dernier album, Archipel, emmène 
l’auditeur à Tahiti.
44 | tribunes
Les tribunes d’expression politique. 
47-49 | pratique
Naissances, mariages, décès, pharmacies de garde, menus 
des cantines. 
50 | histoire 
Alfred Velpeau est le médecin inventeur de la bande qui porte son 
nom. Il a fi ni ses jours à Antony, il y a exactement 150 ans. Il n’est 
toutefois pas le seul ponte des sciences associé à la commune.
53 | Pause Détente
Le Prix des lecteurs des médiathèques, de la librairie La Passerelle 
et de la Bibliothèque pour tous a consacré en mai quatre romans. 
Découvrez Stasi Child, Les étoiles s’éteignent à l’aube, Laëtitia et 
On se souvient du nom des assassins.
54 | LA PHOTO DU MOIS 
Pissenlit. Au gré de ses pérégrinations photographiques, 
Jean-Marie Audrain a saisi une fl eur de pissenlit renversée.
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Des bolides chouchoutés
1

Elles font partie du patrimoine français et ils les 
dorlotent comme des enfants. Les 2CV des 

membres du 2CV club d’Antony ont stationné sur la 
place du Marché, le samedi 17 juin, à l’occasion de ce 
22e rassemblement annuel. Elles ont ensuite défilé 
sous le soleil en centre-ville, avant de rejoindre le parc 
du château de Rambouillet pour un pique-nique.

Jeune plume primée
2

L’Association des membres de l’ordre des palmes 
académiques encourage la promotion et la 

défense de la langue française. Chaque année, elle 
organise des concours d’expression écrite. Une élève de 
CM2 de l’école La Fontaine, Audrey Locoh-Donou, a reçu 
le premier prix d’expression écrite ex-aequo, le 16 juin, 
en présence des élèves de l’école, de ses parents, 
de  Jean-Yves Le Bourhis, premier adjoint chargé de 
l’Éducation, et de Françoise Quinzin, conseillère 
municipale déléguée aux Écoles.

Lunettes nomades… 
et solidaires

3
Les membres du Conseil des jeunes citoyens 
d’Antony ont participé à l’opération Lunettes 

nomades, en partenariat avec Aéroport de Paris et 
Aviation sans frontières. Ils ont récolté 600 lunettes 
de vue ou de soleil qu’ils ont expédiées  aux 
populations démunies de Madagascar. La cérémonie 
de clôture s’est déroulée à l’aéroport d’Orly, le 31 mai, 
en présence notamment d’Anne Fauret, conseillère 
municipale déléguée aux Activités périscolaires.

Formés aux  
premiers secours

4
Que faut-il faire en cas d’urgence ? Comment 
mettre une personne  en position latérale de 

sécurité ? Ces questions ont trouvé réponse grâce 
aux professionnels de l’entreprise Forma Régie, lors 
de la formation aux premiers secours le jeudi 8 juin 
sur le parvis de la gare RER Antony.

80 stands 100 % nature
5

Curieux d’astronomie, de l’évolution 
humaine, du cycle de vie des abeilles et 

de bien d’autres choses : les amoureux de nature 
se sont donné rendez-vous les 3 et 4 juin au parc 
Marc Sangnier pour le Village Nature et 
environnement. 80 stands ont fait de cette 
journée un moment de découverte. 

Les sapeurs-pompiers 
ouvrent leurs portes

6
Les sapeurs-pompiers d’Antony ont 
organisé leur journée portes ouvertes, 

le 3 juin, au centre de secours de l’avenue 
Guillebaud. Petits et grands ont découvert 
le travail des militaires qui interviennent à 
Antony mais aussi sur une partie du territoire 
de Fresnes et de Châtenay-Malabry.

Cérémonie  
de la Résistance

7
La Journée nationale de la Résistance 
a été instaurée depuis 2014, chaque 

27 mai. En souvenir de cette page de 
l’histoire française, une cérémonie s’est 
tenue devant l’Hôtel de Ville en présence 
de Philippe Maffre, sous-préfet d’Antony, 
de Roger Karoutchi, sénateur des Hauts- 
de-Seine, de Véronique Bergerol, maire 
adjointe chargée des Séniors et des Anciens 
combattants, de Pascal Colin, maire adjoint 
chargé du Pôle social et de membres 
d’associations d’anciens combattants.

RETOUR 
EN IMAGES
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RETOUR 
EN IMAGES

Fête du jeu
1 150 visiteurs ont profi té de la Fête du jeu 

organisée le 31 mai par le Centre social et 
culturel en partenariat avec la ludothèque, 
la médiathèque et le foyer Renaître. Les associations 
partenaires de l’évènement ont présenté des jeux 
qu’elles ont créés : le club Ados réussite a organisé 
un tournoi de Puissance 4 géant, les associations 
Pierre Kohlmann et 1, 2, 3 Malins ont testé l’adresse du 
public avec respectivement un Mikado et un Molkky

Ciné en avant-première
2 Les réalisateurs Éric Toledano et Olivier 

Nakache, accompagnés des comédiens Eye 
Haïdara et Alban Ivanov, étaient réunis au Sélect, 
le 8 juin, pour présenter en avant-première leur 
dernier fi lm, Le Sens de la fête, devant une salle 
remplie. Sortie prévue le 4 octobre.

Athlétisme
3 900 élèves en CE2, CM1 et CM2 ont participé 

aux inter-écoles d’athlétisme au stade 
Georges Suant, les 6, 8 et 9 juin. Des épreuves de 
course de vitesse, de saut en hauteur et en longueur, 
et de lancer de poids étaient organisées en matinée 
suivies d’un relais par équipe l’après-midi. Classe-
ment : école Blanguernon (1re en relais fi lles CE2, 
CM1 et CM2, athlétisme CM1 et CM2). Adolphe 
Pajeaud (1re en athlétisme CE2), Les Rabats 
(1re en relais garçons CM2), Ferdinand Buisson 
(1re en relaisgarçons CE2).

Honneur aux femmes
4 L’école des femmes d’Antony dispense 

un programme d’enseignement général, 
axé sur le perfectionnement du français, la culture 
française et l’accompagnement professionnel. 
Pour clôturer l’année scolaire, une cérémonie de 
remise de diplômes s’est déroulée au Centre social et 
culturel, le 12 juin, en présence du Maire, Jean-Yves 
Sénant. 60 femmes ont été récompensées.

Artisans en herbe
5 Le 17 juin, les élèves de l’association 

L’Outil en main ont été récompensés 
pour les travaux réalisés durant l’année. Une 
réception a eu lieu en leur honneur à l’Hôtel de 
Ville en présence du Maire, Jean-Yves Sénant, 
et de Fabien Hubert, conseiller municipal 
délégué au Commerce, à l’Artisanat et 
au Jumelage. Les membres de L’Outil en main 
ont également reçu un chèque du Rotary club.

Commémoration
6 C’est sous la canicule que s’est déroulée 

sur le parvis de l’Hôtel-de-Ville 
la commémoration du 77e anniversaire de 
l’appel lancé depuis Londres le 18 juin 1940 
par le général de Gaulle. Philippe Maffre, 
sous-préfet d’Antony, Jean-Yves Sénant, Maire 
d’Antony, et Véronique Bergerol, maire 
adjointe chargée des Anciens combattants, 
ont assisté à cette cérémonie marquée par 
un dépôt de gerbes en hommage à cette 
grande fi gure de l’histoire de France.

Ambiance guinguette !
7 Ils savent faire la fête. En juin, 

1 200 seniors ont participé aux quatre 
sorties à Joinville-le-Pont organisées par 
le Centre communal d’action sociale, en 
présence notamment du Maire, Jean-Yves 
Sénant, de Véronique Bergerol, maire adjointe 
chargée des Anciens combattants, et de Rosa 
Macieira-Dumoulin, conseillère municipale 
déléguée aux Animations Seniors. 
Ils ont profi té en matinée d’une croisière 
commentée sur la Marne avant de se rendre 
à un déjeuner dansant chez Gegene où 
ils ont travaillé leur déhanché dans 
une ambiance joyeuse.
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Le Tour de France est le 3e événement spor-
tif le plus suivi dans le monde après les 
Jeux olympiques et la Coupe du monde de 

football. Cette 104e édition débutera le samedi 
1er juillet pour s’achever sur les Champs-Élysées 
le dimanche 23 juillet. Avant d’arriver dans la 
capitale, les coureurs traverseront Antony 
vers 17 h, après le passage de la caravane pro-
grammé vers 15 h 30. Ce jour-là, la RD 920 sera 
fermée à la circulation. 850 barrières seront 
déployées le long du parcours sur un tron-
çon de 4,5 km. Pour que cette course soit une 
grande fête populaire et que chacun en profi te, 
il convient de prendre ses dispositions. Pen-
sez à déplacer votre véhicule, notamment si 
vous partez en vacances quelques jours avant 
l’épreuve. Rappelons enfi n que la sécurité des 
enfants aux abords du trajet est placée sous la 
responsabilité de leurs parents ou d’un adulte 
accompagnant. Voici tout ce que vous devez 
savoir quant aux restrictions de circulation et 
de stationnement. 

STATIONNEMENT
Il sera strictement interdit tout le long de la 
RD 920 entre Massy et Bourg-la-Reine du sa-
medi en fi n d’après-midi jusqu’au lendemain, 
vers 18 h. Les services techniques de la Ville 
installeront des panneaux de signalisation 
quelques jours avant l’événement pour rap-
peler aux habitants de ne pas oublier de dépla-
cer leur véhicule. Pour garantir la sécurité des 
sportifs et du public, les voitures laissées en 
stationnement sur le parcours seront mises en 
fourrière par les services de police (fourrière, 
5 rue du Saule-Trapu à Massy). 

CIRCULATION
Le dimanche entre le début d’après-midi et 
18 h, il sera impossible d’emprunter la RD 920 
ainsi que toutes les rues qui y donnent direc-
tement accès. Seuls les Antoniens qui résident 
à proximité immédiate du trajet seront autori-
sés à rejoindre leur domicile à condition qu’ils 
n’empruntent pas la RD 920. Les personnes 
dont le pavillon ou la résidence débouche sur 
le RD 920 ne pourront pas sortir leur véhicule 
le dimanche après-midi. Tout comme ceux qui 
habitent une impasse la desservant, à savoir 
les rues du Pont, Blanche-de-Castille, de la 
Bièvre, Coustou, Gauguin, Toulouse-Lautrec, 
l’impasse de l’Épine et l’avenue Giovanni-
Boldini. 

La caravane : attraction du Tour 
Créée en 1930, la caravane publicitaire du Tour 
de France attire toujours les foules, avec son 
cortège de véhicules insolites et colorés, de 
cadeaux et d’objets promotionnels en tout 
genre. Dimanche 23 juillet, elle devrait passer à 
Antony vers 15 h 30 pour un défi lé qui peut durer 
jusqu’à 45 minutes. Selon une étude réalisée 
auprès du public en 2013, 47 % des spectateurs se 
déplacent en priorité pour la voir. Elle comprenait 
alors 180 véhicules. Au fi l des années, elle est 
devenue indissociable de l’identité du Tour. 

ÉVÉNEMENT

Antony sur la route du Tour 

Juillet - Août 2017 - n°325 // Vivre à Antony

Les coureurs de la Grande 
Boucle passeront sous 

vos fenêtres, le dimanche 
23 juillet. Avant de venir 

les encourager, prenez 
vos précautions. Le 

passage de la caravane 
et du peloton sur la 

RD 920 implique des 
restrictions de circulation 

et de stationnement. 

ACTUALITÉS
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Les voies seront progressivement rouvertes à 
la circulation, après le passage des coureurs.

QUELQUES EXCEPTIONS
Certaines traversées de la RD 920 seront pos-
sibles durant des périodes creuses, c’est-à-dire 
en dehors de l’approche et du passage de la 
caravane et des coureurs. Il s’agit des voies 
suivantes : les carrefours de la Duchesse-du-
Maine et de la Croix de Berny dans les deux 
sens de circulation, la rue Jean-Moulin en 
direction de la rue Auguste-Mounié, l’avenue 
Gabriel-Péri vers l’avenue du Onze-Novembre 
et enfin l’impasse de la Saussaye à Massy vers 
l’avenue Léon-Jouhaux. 

HÔPITAL PRIVÉ D’ANTONY
Un double sens de circulation dans la rue 
Velpeau sera exceptionnellement créé afin 
d’accéder au service des urgences de l’hôpital. 

MARCHÉ D’ANTONY
Il fermera exceptionnellement ses portes à 
12 h ce jour-là, au lieu de 13 h 30. £

ACTUALITÉS
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SANTÉ

Une complémentaire 
pour tous 
5 % de la population ne 
disposerait pas de mutuelle. 
C’est pourquoi la Ville s’est 
alliée à l’association Actiom 
(Action de mutualisation pour 
l’amélioration du pouvoir 
d’achat), qui propose une 
complémentaire de santé, avec 
des tarifs plus avantageux. 

Canicule : 
gardez le contact 

Le Centre local d’information et de coor-
dination gérontologique (Clic), service du 
Centre communal d’action sociale (CCAS), 
propose aux personnes âgées qui ne partent 
pas en vacances de recevoir des appels télé-
phoniques pendant la période estivale. Des 
bénévoles les contacteront pour partager un 
moment de convivialité et pour les conseiller 
en cas de fortes chaleurs. Une ou deux sor-
ties seront également programmées, avec 
à chaque fois un goûter et une animation. 
Pour mémoire, voici quelques recommanda-
tions lorsque les températures deviennent 
très élevées : buvez régulièrement, évitez 
les efforts physiques, donnez de vos nou-
velles à vos proches, mangez en quantité 
suffi sante, rafraîchissez-vous et mouillez-
vous le visage, évitez de sortir aux heures 
les plus chaudes, maintenez votre loge-
ment frais (fermez fenêtres et volets le jour, 
ouvrez-les durant la nuit). £
Infos+
Renseignements et inscription auprès du Clic 
au 01 40 96 31 70. Canicule info services : 
0 800 06 66 66 (appel gratuit depuis un poste fi xe)
ville-antony.fr - sante.gouv.fr

Malgré la loi qui rend obliga-
toire la mutuelle d’entreprise, 
certaines populations en sont 

exclues, notamment les retraités, les 
travailleurs non salariés, les fonction-
naires, les stagiaires, les chômeurs… Or, 
se priver d’une complémentaire de santé 
multiplie par deux le risque de renonce-
ment aux soins : 41,4 % des personnes 
qui n’ont pas de mutuelle renoncent 
aux soins dentaires et 23,8 % à l’achat 
de lunettes. Dans ce contexte, le Conseil 
des seniors a réfl échi à la mise en place 
d’une complémentaire de santé. Accom-
pagnés par le Centre communal d’action 
sociale (CCAS) et soutenus par le Maire, 
Jean-Yves Sénant, les membres de cette 
commission se sont alliés à l’association 
Actiom pour déployer, dès septembre, 
le dispositif « Ma commune, ma santé ». 
Trois mutuelles sont partenaires de cette 
association et proposent dix niveaux 

d’offres, avec des tarifs attractifs qui 
peuvent atteindre 30 % de baisse de 
cotisation par rapport à une mutuelle 
ordinaire, à garantie comparable. L’asso-
ciation facilite aussi l’accès à l’Aide à la 
complémentaire de santé (ACS). Ce coup 
de pouce concerne 6 % des Antoniens, 
soit environ 3 700 personnes. Toutefois, 
on estime que seul 30 à 40 % des habi-
tants qui pourraient la percevoir en font 
la demande. En fonction de l’âge, cette 
aide peut représenter jusqu’à 550 € par 
an. Pour de plus amples renseignements, 
des permanences sur rendez-vous auront 
lieu à partir de septembre. £

Infos+
N° dédié pour « Ma commune,
ma santé » : 05 64 10 00 48.
macommunemasante.org/simulateur/

CONGRÈS
Prévention solaire : paroles d’experts 
Du 14 au 16 juin, l’espace Vasarely a accueilli la 
18e édition d’un congrès réunissant les sociétés 
françaises de photodermatologie, de dermato-
logie et de photobiologie. Cet événement a été 
l’occasion d’échanges privilégiés entre profes-
sionnels de santé, tous connus pour être impli-
qués dans la prise en charge des pathologies 
dues au soleil. Ils en ont profi té pour rappeler 
quelques règles de prévention et les risques 
encourus (cancers cutanés, intérêt des tests in 

vitro pour connaître les produits de protection 
solaire…).  « Cela fait plusieurs années qu’Antony 
ouvre ses portes et celles de ses écoles à des parte-
nariats sur la prévention solaire », signale Ioan-
nis Vouldoukis, conseiller municipal délégué à 
l’Hygiène, à la Santé et aux Sciences. À la rentrée, 
une soirée d’informations suivie d’un débat sera 
organisée à l’attention du grand public afi n de 
faire une synthèse des actualités abordées lors 
de ce congrès. £

La prévention solaire, les cancers cutanés, l’apport des nouvelles 
technologies ont été abordés lors de ce congrès.
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+ hÔTEL DE VILLE
Place de l’Hôtel-de-Ville. Tél. 01 40 96 71 00. 
Du lundi au vendredi, de 8 h 30 à 12 h et de 
13 h 30 à 17 h 30. Attention, l’Hôtel-de-Ville 
sera fermé le 15 juillet.

En dehors de ces horaires, permanences assu-
rées certains mardis de 17 h 30 à 19 h et same-
dis de 9 h à 12 h. Voici le détail :

JUILLET
Sur rendez-vous au 01 40 96 71 00 :
•  Direction de la population (État civil, Élec-

tions et Affaires diverses) les mardis 4 et 
11 juillet, samedis 1er, 8, 15 et 22 juillet.

•  Formalités à domicile (demande de carte 
nationale d’identité, légalisation de signa-
ture…).

Sans rendez-vous :
•  Formalités rapides population (délivrances 

d’actes d’état civil, retrait de la carte d’iden-
tité…) : mardis 4 et 11 juillet de 17 h 30 à 19 h, 
samedis 1er, 8, 15 et 22 juillet de 9 h à 12 h.

AOÛT
•  Formalités à domicile (demande de carte 

nationale d’identité, légalisation de signa-
ture…). 

Aucune autre permanence. Reprise de toutes 
les permanences à partir du samedi 9 sep-
tembre (excepté la Régie centrale qui assurera 
des permanences seulement en période d’ins-
cription scolaire et en fi n d’année).

PRATIQUE

En été, les horaires changent
Les horaires d’ouverture de nombreux lieux publics changent en juillet et en août, d’autres 
baissent le rideau temporairement. Certaines boulangeries ferment également pour 
quelques jours. Voici les informations à consulter pour éviter de trouver porte close.
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+ MÉDIATHÈQUE ANNE FONTAINE
Ouverte chaque mardi de 14 h à 19 h, 
mercredi de 10 h à 12 h et de 14 h à 19 h, 
jeudi et vendredi de 14 h à 19 h, samedi 
de 10 h à 12 h et de 14 h à 18 h. Fermée 
le 14 juillet et le 15 août.
20 rue Maurice-Labrousse
bm.ville-antony.fr
01 40 96 17 17

+ MÉDIATHÈQUE ARTHUR RIMBAUD
Ouverte chaque mardi et vendredi de 
15 h à 19 h, mercredi de 10 h à 12 h et de 
14 h à 19 h, samedi de 10 h à 12 h et de 
14 h à 18 h. Fermée du 8 au 19 août, ainsi 
que le 14 juillet et le 15 août.
2 place des Baconnets
bm.ville-antony.fr
01 40 96 68 38

+ LE 11 ESPACE JEUNES
Fermé du 5 au 19 août. En dehors de ces 
dates, ouvert le lundi, mercredi, jeudi et 
vendredi de 13 h à 18 h, le mardi de 13 h 
à 20 h.
11 boulevard Pierre-Brossolette
01 40 96 73 77

+ MAISON DES ANS TONIQUES
Fermée du 28 juillet au 25 août. 
En dehors de ces dates, ouverte du lundi 
au vendredi, de 9 h à 17 h 30.
23-25 villa Domas
01 40 96 73 39

+ STADE GEORGES SUANT
Ouvert de 8 h à 20 h du 10 juillet au 
15 août (à l’exception des tennis acces-
sibles jusqu’à 22h) puis de 8 h à 22 h 
entre le 16 août et le 3 septembre.
165 av. François-Molé
01 40 96 72 96

+ PISCINE LIONEL TERRAY
Ouverte du 3 juillet au 3 septembre 
2017, le lundi de 13 h à 19 h, du mardi au 
vendredi de 12 h à 19 h, le samedi de 10 h 
à 19 h, le dimanche et les jours fériés de 
10 h à 18 h.
164 av. du Président-Kennedy
01 46 68 58 50

+ BOULANGERIES
PAS DE FERMETURE

+ Saines saveurs
46 rue Auguste-Mounié - 01 49 84 24 48

+ Aux fi ns délices
22 av. de la Division-Leclerc - 01 46 66 13 21

+ Petitpas
10 rue de l’Église - 01 46 66 08 35

+ Le Fournil du Nil
Place des Baconnets - 01 56 45 09 25

+ Paul
21 rue Jean-Moulin - 01 46 89 27 74

FERMETURES
+ Au bon pain d’autrefois
Du 7 au 27 août
130 av. Aristide-Briand
01 46 66 65 29 
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+ PIMMS – MSAP
Fermé du 14 au 20 août. En dehors de 
ces dates, ouvert le lundi et mardi de 
10 h à 12 h et de 14 h à 18 h, mercredi et 
jeudi de 9 h à 12 h et de 14 h à 18 h, le 
vendredi de 10 h à 12 h et de 14 h à 17 h, 
le samedi de 9 h à 12 h.
Place des Baconnets
01 55 59 00 94

+ MAISON DES ARTS
Fermée du 24 juillet au 13 septembre. En 
dehors de ces dates, ouverte du mardi 
au vendredi de 12 h à 19 h, le samedi et 
le dimanche de 14 h à 19 h.
20 rue Velpeau
01 40 96 31 50

+ CINÉMA LE SÉLECT
Fermé du 19 juillet au 15 août
10 av. de la Division-Leclerc
leselect.ville-antony.fr
01 40 96 64 64

+ LUDOTHÈQUE
Fermée du 24 juillet au 29 août. En de-
hors de ces dates, ouverture du mardi 
au vendredi de 14 h à 17 h 30, à partir du 
11 juillet. Avant, ouverture le mardi de 
16 h à 18 h 30, le mercredi de 10 h à 12 h 
et de 14 h à 18 h 30, le vendredi de 16 h 
à 18 h 30, le samedi de 10 h à 12 h et de 
14 h à 18 h 30.
14 av. de la Division-Leclerc
01 40 96 64 24

+ CONSERVATOIRE
Fermé du 7 juillet au 11 septembre
140 av. de la Division-Leclerc
01 41 87 81 00

+ OFFICE DE TOURISME
Fermé du 14 au 16 juillet puis du 31 juil-
let au 30 août. En dehors de ces dates, 
ouvert le lundi de 14 h à 17 h 30, le mardi 
et jeudi de 9 h à 12 h 30 et de 14 h à 17 h, 
le mercredi de 9 h à 12 h 30 de 14 h à 18 h, 
le vendredi de 9 h à 12 h 30. 
1 place Auguste-Mounié
antony-tourisme.fr
01 42 37 57 77

+ POINT D’ACCÈS AU DROIT
Fermé du 14 au 25 août. En dehors de ces 
dates, ouvert le lundi, mercredi et jeudi 
de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h 30, le 
mardi de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 18 h, le 
vendredi de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h.
1 place Auguste-Mounié
01 40 96 68 60

+ CENTRE SOCIAL 
ET CULTUREL
En juillet, ouvert du lundi au vendredi 
de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 18 h, le same-
di de 9 h à 12 h 30 (sauf activités prévues 
en dehors de ces horaires). 
Fermé du 1er au 27 août.
4 boulevard des Pyrénées
01 40 96 68 10

+ CIMETIÈRE
Tous les jours, de 8 h à 18 h.

+ PARCS 
HELLER
Tous les jours de 5 h 30 à 22 h 30
BOURDEAU
Tous les jours de 7 h 30 à 21 h
ALISIERS
Tous les jours de 6 h à 22 h
BOIS DE L’AURORE
Tous les jours de 7 h 30 à 19 h 30
NOYER DORÉ
Tous les jours de 7 h 30 à 20 h
RAYMOND SIBILLE
Tous les jours de 7 h 45 à 19 h 45
PARC DE SCEAUX
De 7 h à 21 h en juillet, de 7 h à 20 h 30 en août

+ LA POSTE
CHANGEMENTS D’HORAIRES :

+ Bureau Auguste Mounié
Du 17 juillet au 26 août : de 9 h 30 à 18 h du lundi 
au vendredi et de 9 h 30 à 12 h 30 le samedi.
32 rue Auguste-Mounié

+ Bureau Antony Briand
Du 17 juillet au 26 août : de 14 h à 18 h du lundi 
au vendredi et de 9 h 30 à 12 h 30 le samedi.
63 ter av. Aristide-Briand

+ Bureau Pajeaud
Fermé du 31 juillet au 19 août. Le distributeur 
continuera à fonctionner normalement.
170 rue Adolphe-Pajeaud

+ Point de service Le Pimms-MSAP
Fermé du 14 au 20 août. En dehors de ces 
dates, ouvert le lundi et mardi de 10 h à 12 h 
et de 14 h à 18 h, mercredi et jeudi de 9 h à 12 h 
et de 14 h à 18 h, le vendredi de 10 h à 12 h et de 
14 h à 17 h, le samedi de 9 h à 12 h.
Place des Baconnets

PAS DE CHANGEMENT D’HORAIRES :
+ Bureau Leclerc
179 av. de la Division-Leclerc

+ Point de service Le Petit Tang
13 pl. de la Résidence

+ Fabrice Ducomte 
Du 3 au 31 juillet
7 av. Aristide-Briand - 01 42 37 59 35 

+ Six épis d’or
Du 30 juillet au 22 août
50 av. de la Division-Leclerc - 01 46 66 04 03

+ Tradition et gourmandise
Du 31 juillet au 27 août
167 av. de la Division-Leclerc
01 46 68 53 48

+ R et R
Du 7 au 28 août 
60 av. du Président-Kennedy - 01 42 37 25 57

+ Maison Lherault
Du 12 juillet au 2 août
81 rue Mirabeau - 01 46 68 80 92

+ Maison artisanale Pajeaud
Du 7 au 20 août 
204 rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 29 11 
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ANIMATIONS

Neuf activités au cœur de l’été
Vos proches sont partis en vacances et vous êtes d’humeur oisive ? Ne restez pas les bras 
ballants, de nombreuses activités sont possibles en juillet et en août. Voici quelques pistes.

Piscine de la Grenouillère
Se rafraîchir
Lorsque le mercure vous fait suer à grosses 
gouttes, elle vous tend les bras, en bordure du 
parc de Sceaux : la piscine en plein air de La Gre-
nouillère est un oasis de fraîcheur. Rejoignez le 
bassin de 50 m et ses quatre lignes d’eau, ainsi 
que le petit bassin et la pataugeoire. Piquez éga-
lement une tête dans la fosse à plongeons. Après 
quelques longueurs, pourquoi ne pas vous repo-
ser quelques minutes sur une chaise longue ? À 
moins que vous ne préfériez manger un morceau 
à la terrasse de la cafétéria ou exercer votre re-
vers lifté au tennis de table dans l’espace boisé 
attenant ? Les 1er et 2 juillet, ainsi que les 26 et 

27 août, de 9 h 30 à 13 h, Antony subaquatique 
organise par ailleurs des baptêmes de plongée 
gratuits. Équipement complet fourni. La section 
plongée d’Antony Sports handisub propose 
aussi des baptêmes handisub pour personnes 
handicapées. Contactez ashc@hotmail.fr. £

Infos+
148 avenue du général de Gaulle. Jusqu’au 
3 septembre, de 9 h à 19 h. Entrée : 6 € (plein tarif), 
5 € (tarif réduit). 10 entrées à 48 € au plein tarif, 
35 € au tarif réduit. Entrée de 18 h à 19 h : 2 €.

Maison des Ans Toniques
Se promener
L’établissement dédié à nos fringants aînés organise trois sorties en juillet : la 
première à l’arboretum de Châtenay-Malabry, la deuxième à la roseraie de L’Haÿ-
les-Roses et la troisième au parc de Sceaux. Les dates seront déterminées en fonc-
tion des disponibilités des cars municipaux, qui achemineront les seniors de la 
Maison des Ans Toniques aux portes de ces espaces verts. Intéressé ? Ne tardez 
pas à réserver, seules 13 places par sortie sont disponibles. Si vous n’avez pas été 
assez rapide, vous pourrez sans doute trouver de quoi vous asseoir à la terrasse 
du restaurant des Ans toniques, ouverte du lundi au vendredi jusqu’au 28 juillet. 
Possibilité de réserver un repas 48 h à l’avance. £

Infos+
Maison des Ans Toniques, 23/25 Villa Domas. 01 40 96 73 39.

Un brin de lecture
Bouquiner
S’allonger dans l’herbe, regarder les feuilles 
des arbres qui frémissent dans le vent, et 
ouvrir un livre. Les bibliothécaires antoniens 
vous invitent à profi ter de ces petits plaisirs, 
grâce à la manifestation Un brin de lecture 
organisée en partenariat avec le Conseil 
départemental des Hauts-de-Seine. Pour 
cette mise au vert littéraire, rendez-vous 
dans le parc de la Maison de Chateaubriand, 
à Châtenay-Malabry, les mardis, mercredis 
et jeudis de 15 h à 18 h, du 4 juillet au 31 août. 
Au programme : salon de lecture, ateliers, 
spectacles pour toute la famille… £

Infos+
Maison de Chateaubriand, 87 rue de 
Chateaubriand à Châtenay-Malabry.
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Le street workout, vous connaissez ? 
Cette discipline allie des exercices de 
gymnastique et de musculation prati-
qués dans la rue, le plus souvent sur du 
mobilier urbain. La troisième édition 
de Noyer Doré en scène met ce sport à 
l’honneur le 7 juillet (17 h à 21 h), comme 
suggéré par les habitants au sein du 
Centre social et culturel. Des profession-
nels de l’association Humanitaria feront 
des démonstrations et initieront petits 
et grands, qui devront faire preuve à la 
fois de force et de souplesse. Si l’idée de 
faire des pompes ou des abdos au cœur 
de l’été vous rebute, pas d’inquiétude. La 
journée sera ponctuée de nombreuses 
animations : bar à smoothie, food-truck, 
maquillage, sensibilisation au tri des 
déchets, photocall animé, tombola… La 
scène ouverte, très attendue, accueillera 
danseurs, chanteurs, humoristes, magi-
ciens et autres talents. £

Infos+
Sur le mail Robert Doisneau. 01 40 96 68 10.

Équipements sportifs
Se dépenser
Les beaux jours fournissent un prétexte pour ava-
ler des kilos de merguez, chips et autres réjouis-
sances autour d’un barbecue. Mais n’oubliez pas 
d’enfi ler votre short et vos baskets pour garder 
la forme dans des équipements sportifs en plein 
air, accessibles gratuitement. Hormis le tradition-
nel footing dans les parcs, vous pouvez jouer les 
Tony Parker sur les terrains de basket  disponibles 
au parc Heller, au parc des Alisiers, aux Morins, à 
Lavoisier, au Breuil. Plutôt Messi ? Dirigez-vous 
alors vers les terrains de foot du parvis du Breuil, 
des Morins ou du parc Heller (près du poney-
land). Des skate parks sont également dédiés 

aux amateurs de glisse, rues des Corcheteurs et 
du Pont-de-Pierre. Quant au parc des Alisiers, il 
dispose aussi d’un mur d’escalade, d’appareils 
de fi tness et de musculations. Des cours de gym 
suédoise gratuits y sont d’ailleurs dispensés par 
l’association du même nom, en juillet et en août, 
chaque mardi de 19 h à 21 h, et chaque samedi et 
dimanche de 11 h à 13 h. £

Infos+
ville-antony.fr/equipements-sportifs.

Feu d’artifi ce et bal des pompiers
S’émerveiller et danser
C’est le jour de l’été où les petits peuvent veiller tard : le 13 juillet, le feu d’artifi ce de 
la Fête nationale sera tiré depuis le parc de la Noisette, à la lisière de Verrières-le-
Buisson, aux alentours de 23 h. De quoi s’en mettre plein les mirettes avant d’exercer 
son déhanché au centre de secours des sapeurs-pompiers. Ceux-ci organisent comme 
chaque année leur traditionnel bal à partir de 22 h 30. Au programme : un show live 
du groupe Génération et un set d’un DJ d’1 h 30 à 3 h 30 du matin. £

Infos+
Parc de la Noisette, sur la coulée verte. Pour faciliter les contrôles de 
sécurité, il est recommandé de venir au feu d’artifi ce sans sac. Centre de 
secours des sapeurs-pompiers, 2 avenue Armand-Guillebaud.

Pass 
vacances
La Ville propose 
aux 11-25 ans 
antoniens un pass 
vacances à 23 €. Il 
donne droit à des 
entrées dans différents équipe-
ments publics comme les piscines 
Lionel Terray et La Grenouillère, 
le cinéma Le Sélect, les tennis au 
stade Georges Suant. 

Infos+
Pass vacances, en vente au 11 Espace 
Jeunes, 11 bd Pierre-Brossolette. Sauf 
du 7 au 18 août, au service Jeunesse de 
l’Hôtel de Ville, place de l’Hôtel-de-Ville.

Noyer Doré en scène
Se muscler
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Billard Passion
 Jouer avec 
les bandes
Au cœur de l’été, revêtez votre chemise blanche, gilet noir et nœud 
papillon, et dirigez-vous non pas vers le lieu du mariage de votre 
cousine mais vers Billard Passion. Ce club, à l’ambiance feutrée et 
décontractée, compte dix billards américains et sept pools anglais, 
ainsi qu’un billard français de 3,10 m. On paie à l’heure pour taper 
les billes dans ce vaste espace prisé des joueurs confi rmés, mais 
aussi des novices, tous les jours jusqu’à 2 h du matin. Un baby-foot 
et un jeu de fl échettes électronique sont à disposition, ainsi qu’un 
espace avec grand écran pour visionner les événements sportifs. £

Infos+
Billard Passion, 3, rue Augustin-Fresnel. 
billards-passion.com. Tél. 01 46 66 62 22.

Expositions et cinéma
Se cultiver et se divertir
Certains établissements culturels antoniens ferment une partie de l’été, mais s’instruire 
tout en se faisant plaisir est possible à la Maison des arts jusqu’au 23 juillet. Quatre coups 
de cœur de l’année (sculptrice, peintres) sont exposés lors d’Artistes à découvrir. Parmi 
eux, Cécile Devezeaux de Lavergne effectuera des démonstrations de sculpture sur bois 
dans le parc Bourdeau, en semaine, du 4 au 21 juillet (14 h à 18 h). Lorsque la chaleur devient 
étouffante, les salles de cinéma font offi ce de refuge frais et confortable. Le Sélect reste 
ouvert jusqu’au 18 juillet au soir, puis à partir du 16 août. Si vous préférez vous cultiver 
à l’air libre, le Domaine départemental de Sceaux sera constellé de 37 photographies en 
grand format. L’exposition Hauts-de-Seine / Yvelines : La frontière introuvable illustre 
la continuité géographique, économique et naturelle entre les deux départements. £

Infos+
Maison des arts, 20 rue Velpeau, du mardi au vendredi, de 12 h à 19 h, le samedi 
et le dimanche, de 14 h à 19 h. Entrée libre. Tél. 01 40 96 31 50 ou maisondesarts
@ville-antony.fr. Cinéma Le Sélect, 10 av. de la Division-Leclerc. leselect.ville-
antony.fr. Tél. 01 40 96 64 64. Parc du Domaine départemental de Sceaux, 
8 av. Claude-Perrault à Sceaux. De 7 h à 22 h en juillet, de 7 h à 21 h en août.
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8Centre social et culturel
Partager
Apprendre auprès des autres et leur enseigner un savoir : c’est 
l’esprit du Centre social et culturel. Cet espace installé au cœur du 
Noyer Doré reste ouvert en juillet et garde un rythme d’animations 
soutenu. Initiez-vous à des activités de self défense, le 3 juillet à 
19 h, à la cuisine et à la maîtrise du barbecue, suivis d’un spectacle 
le 11 à 12 h. Certaines se pratiqueront en famille, comme les activités 
manuelles du 26 à 10 h, ou la cuisine, le 27 à 14 h. Des sorties sont 
également programmées le 10 juillet, avec un pique-nique et des 
jeux au parc de Sceaux, ou une balade et un pique-nique le 25 à 
Versailles. Enfi n, les ateliers d’autoréparation de vélo continuent 
durant l’été, les samedis 1er et 29 de 9 h 30 à 12 h 30, ainsi que le mer-
credi 26 de 14 h à 17 h. Programme complet sur ville-antony.fr. £

Infos+
Centre social et culturel, 4 boulevard des Pyrénées. 01 40 96 68 10.
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ÉLECTIONS LÉGISLATIVES

Résultats de la 13e 
circonscription
La candidate de La République en Marche (REM), Frédérique Dumas, 
a remporté les élections législatives dans la 13e circonscription 
des Hauts-de-Seine, qui comprend Antony. Avec 61,36 % des 
voix, elle devance Georges Siffredi, pour Les Républicains (LR).

La treizième circonscription des Hauts-de-Seine rassemble les communes d’Antony, de 
Bourg-la-Reine, de Châtenay-Malabry et de Sceaux. Après le premier tour qui s’est tenu 
le 11 juin, deux candidats se sont qualifi és pour le second tour, le 18 juin. Frédérique 

Dumas (REM) a été élue députée en battant Georges Siffredi (LR) avec 61,36 % des voix. Elle 
succède à Patrick Devedjian (LR), également président du Conseil départemental des Hauts-
de-Seine. Voici les résultats par commune :

Les résultats du 1er tour dans la treizième circonscription.
Frédérique Dumas (REM) : 45,39 %. Georges Siffredi (LR) : 24,77 %. Nicolas Lasgi (FI) : 8,70 %. 
Benjamin Lanier (Soc) : 5,07 %. Denis Delrieu (écol.) : 4,77 %. Agnès Lafi tte (FN) : 4,21 %. 
Monique Pinçon-Charlot (DVG) : 4,01 %. Cédric Nicolas (DVD) : 1,27 %. Jérôme Yanez (DIV) : 
0,71 %. Franck Rollot (EXG) : 0,43 %. Laurent Farcy-Briant : 0,33 %. Maurice Cukierman 
(EXG) : 0,22 %. Tristan Achache (DIV) : 0,12 %. £

Lire et faire lire
L’association lire et faire lire vise 
à donner le plaisir de la lecture 
aux enfants fréquentant les 
écoles primaires de la Ville. Ce 
sont les seniors qui s’impliquent 
dans ce lien intergénérationnel 
quelques heures par semaine. 
Contactez Bernard Lorho au 
01 46 66 57 99 ou au 06 81 03 80 
03 ou par email :
bernard@lorho.fr
 

Unafam
Les bénévoles de l ’Union 
nationale des familles et amis 
de personnes malades assurent 
une fois par mois et sur rendez-
vous une permanence d’accueil 
des familles dont un proche 
est confronté à des troubles 
psychotiques, de l’humeur, de 
la personnalité ou à des TOC 
sévères. Prochaines dates : 
mardis 18 juillet, 22 août et 
19 septembre, sur rendez-vous 
de 14 h à 17 h, au CMP d’Antony. 
79 rue Prosper-Legouté. 
06 67 61 08 51.

Don du sang
L’Établissement français du sang 
d’Île-de-France et les Amis du 
Beau Vallon organisent une 
collecte de sang les mercredis 
19 juillet et 16 août de 9 h à 
13  h 30 et de 14 h 30 à 19 h 30, à 
l’espace Henri Lasson, 6 passage 
du square.

E
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F

Inscrits Votants Exprimés Blancs Frédérique 
Dumas

Georges 
Siffredi

Antony 41 542 21 027 19 021 2006 11 967 
62,91 %

7 054
37,09 %

Bourg-la-
Reine

13 736 7 156 6 474 525 4 117
63,59 %

2 357
36,41 %

Châtenay-
Malabry

18 752 9 266 8 460 806 4 509
53,30 %

3 951
46,70 %

Sceaux 15 078 7 370 6 819 435 4 424
64,90 %

2 395
35,10 %
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ART MARTIAL

Un esprit de samouraï 
Les samouraïs le pratiquaient lorsqu’ils étaient désarmés. Art martial millénaire d’origine japonaise, 
le jujitsu enseigne des techniques très complètes de combat et de défense. Le club d’Antony, 
qui souffle cette année ses 20 ans, est l’héritier de cette approche quasi chevaleresque. 

Courage, loyauté, respect, bienveil-
lance… Si ces qualités sont essen-
tielles à vos yeux, alors vous appré-

cierez le jujitsu. Fondée autour du code 
moral et des valeurs des samouraïs, ap-
pelé Bushido en japonais, cette discipline 
échappe à tout esprit de compétition. 
Contrairement à d’autres sports de combat, 
on parle de partenaire et non d’adversaire. 
Une philosophie séduisante à laquelle les 
78 membres du club d’Antony, dont dix 
ceintures noires, adhèrent avec fierté. 
Cette association présente une double par-
ticularité : elle est la seule autour de Paris 
à proposer une pratique traditionnelle et 
c’est aussi celle qui compte le plus grand 
nombre d’adhérents en Île-de-France. 
« L’ambiance a toujours été excellente, fami-
liale, remarque Florent Perard, enseignant. 
Chacun progresse à son rythme et selon 
ses possibilités. L’académie a mis en place 
deux formules, dont une est liée aux capa-
cités physiques et à l’âge des pratiquants. » 
Ceux-ci apprennent à se défendre en utili-
sant la force de leur assaillant. Il s’agit de le 
contrôler en détournant son énergie. Toute 
brutalité est exclue. 

C’est la vie de château 
Historiquement, le jujitsu est le père 
d’autres arts martiaux, notamment le 
judo, l’aïkido et le karaté. Se définissant 

comme « l’art de l’accord et de la paix »,  
il se pratique à mains nues ou avec une 
arme (bâton, couteau , katana) et se veut 
très technique : projections, frappes, clés, 
immobilisations, étranglements, etc. Il 
regroupe trois formes, les katas (mouve-
ments codifiés), le self-défense et le travail 
au sol. L’accent est mis sur la coordination 
des gestes, l’équilibre, la respiration, la 
découverte de son corps. Nul besoin d’être 
un grand sportif. Jeune ou adulte, on peut 
s’initier à tout âge, toujours dans la convi-
vialité. Chaque année, le club offre à ses 
adhérents deux à trois stages de perfec-
tionnement ainsi qu’un week-end en pro-

vince. Barbecue, billard, tennis, baignade… 
Ces amoureux des tatamis ont par exemple 
séjourné plusieurs fois dans un château en 
Normandie. À la rentrée, deux cours d’essai 
gratuits sont proposés. « Tout le monde est 
le bienvenu dans la famille du jujitsu club 
d’Antony et vous donne rendez-vous lors 
du forum des associations », insiste Sandra 
Campo, enseignante. £

Infos+
Gymnase Velpeau, rue Paul-Bourget.  
06 68 61 62 51 - jujutsu-antony.fr 
À partir de 6 ans. Essai gratuit sous réserve 
de présentation d’un certificat médical. 

Champion de France de Viet Vô Dao 
Sekou Toure  
conserve son titre
Il fait la fierté de son club et domine  
sa discipline de la tête et des épaules.  
Engagé dans la catégorie combat (85 à 
90 kg), Sekou Toure a réussi l’exploit de 
conserver, pour la 5e année de suite, son 
titre de champion de France de Viet Vô 
Dao, un art martial originaire du Vietnam. 
En complément de ses compétitions, ce 
sportif émérite dispense aussi des cours 
accessibles à partir de 8 ans. Ils se déroulent 

au complexe sportif Éric Tabarly le jeudi  
(20 h à 22 h) et le samedi (13 h 30 à 14 h 30). 
Les membres de l’association Mon Phai  
Thu Van vous attendent nombreux à la 
rentrée pour vous faire découvrir toutes 
les subtilités de leur sport. £

Infos+
Complexe sportif Éric Tabarly, rue de l’Annapurna. 
monphaithuvan.free.fr - 06 62 13 92 93 

Le club d’Antony est le plus important 
d’Île-de-France en termes d’effectif.
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Et un, et deux… et trois titres 
de champion de France ! 
Lors des championnats de 

France Ugsel (Union générale 
sportive de l’enseignement 
libre) de natation en mai, les 
élèves de l’institution Sainte-
Marie se sont surpassés. En 
équipe tout d’abord puisqu’ils 
sont montés à trois reprises 
sur la plus haute marche du 
podium (collège élite, collège 
et lycée promotionnel). Douze 
équipes étaient en lice dans 
chaque catégorie. Celles-ci se 
sont affrontées sur dix nages, 

le jury ayant retenu les meil-
leurs résultats. À chaque fois, 
Antony a devancé ses concur-

rents. Coup de chapeau aussi 
à nos nageurs qui décrochent 
en relais deux médailles d’or 

(nage libre cadets-juniors et le 
50 m dos en benjamins), deux 
médailles d’argent (quatre 
nages en cadets-juniors et 
en cadettes-juniors) et une 
médaille de bronze (nage libre 
minimes filles). En individuel, 
Antony obtient deux médailles 
de bronze : Arthur Bertrand au 
25 m dos, Chloé Le Maitre au 
50 m dos. £

Infos+
Institution Sainte-Marie,  
2 rue de l’Abbaye.  
01 46 11 58 00.

RÉSULTATS

L’institution Sainte-Marie  
fait trembler les bassins 

Water-polo : coup double  
La section de water-polo peut être fière de ses jeunes. 
Pour la deuxième année consécutive et à l’issue d’une 
séance de tirs au but interminable, l’équipe U13 a conser-
vé son titre de championne d’Île-de-France Honneurs. 
Un bonheur n’arrivant jamais seul, les jeunes de moins 
de 15 ans sont aussi devenus champions d’Île-de-France 
Honneurs. Ces excellentes performances sont à mettre 
au crédit du travail des entraîneurs et des bénévoles, du 
soutien permanent des familles et du sérieux des joueurs 
qui pourraient bien encore nous surprendre. £

Infos+
06 95 28 42 95 ou 06 95 08 78 28. antony-natation.com

Trois podiums en gymnastique rythmique  

Les gymnastes  
garçons brillent 

On attendait d’eux de bons résultats mais 
peut-être pas à ce point. Lors de la finale des 
championnats de France de gymnastique 
FSGT (fédération sportive gymnique du tra-
vail) début juin à Cabriès dans les Bouches-
du-Rhône, les gymnastes garçons d’Antony 
ont brillé. Sol, cheval d’arçons, anneaux, saut, 
barres parallèles et fixes… Ils ont enchaîné 
les agrès avec brio. Notons en individuel les 
performances du benjamin Thomas Ses-
cousse (3e), du minime Vincent Kallou (1er), du 
junior Maratt Saur (1er au concours général 
et 3e au saut de cheval) et du senior Mickael 
Samson (1er au sol et aux barres parallèles, 
2e au concours général et à la barre fixe). En 
équipe, Antony se classe en première posi-
tion à deux reprises (toutes catégories et  
en benjamins-minimes). £

Infos+
01 47 02 37 16 ou 06 83 88 64 21. alcea-gym.fr

17 collégiens et 12 lycéens 
ont participé aux 

championnats de France 
Ugsel de natation en mai.

Elles manient rubans, cerceaux, cordes, 
ballons et massues avec une grande 
dextérité et le prouvent. En mai, quatre 
équipes antoniennes (minimes, cadettes, 
juniors et seniors) ont participé avec suc-
cès à une compétition nationale Ufolep 
de gymnastique rythmique à Lormont 

près de Bordeaux. Trois d’entre elles 
sont montées sur le podium. En plus 
d’avoir obtenu deux médailles de bronze 
en toute catégorie, les minimes ont dé-
croché l’or… Une heureuse surprise qui 
récompense tous leurs progrès et leur 
donne le droit d’évoluer en division su-
périeure l’année prochaine. En individuel 
lors du championnat de France Ufolep et 
FFG, le club s’était déjà distingué cette 
année avec quatre médailles d’or et deux 
en argent. £

Infos+
Club A.S.R.A. 01 46 60 13 38. 
corrinenenot@aol.com 
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Raid  
aventure
Plusieurs animations 
ludiques et sportives 
a t t e n d e n t  l e s 
Antoniens au parc 
Heller, le 1er week-
end de juillet. Les 
activités en libre accès 
se dérouleront le 1er 
juillet de 14 h 30 à 19 h. Le lendemain auront 
lieu le raid sportif de 9 h 30 à 12 h et le raid 
des tribus de 13 h 30 à 16 h 30 (activités en 
libre accès de 16  h  30  à 18  h). Inscription 
possible sur place. ville-antony.fr

Dépensez-vous  
au parc Heller
Robin Duffort, coach en sport et nutrition, 
organise des séances de sport entièrement 
gratuites et en musique au parc Heller, 
tous les dimanches à 17  h  30. Ces cours 
d’1 h 15 sont adaptés à tous les profils. En 
cas de pluie, ils ont lieu au stade Georges 
Suant. Au programme  : cardio-training, 
renforcement musculaire, jeux sportifs et 
étirements. 06 49 47 01 26.

Vélo école
Apprendre à faire du vélo, se remettre 
en selle après une longue interruption, 
circuler en ville en toute sécurité… Les 
bénévoles d’Antony à vélo mettent en 
place un apprentissage de six séances du 
16  septembre au 21  octobre, les samedis 
de 10  h à 11  h  30. Il se déroulera sur le 
site de la prévention routière à l’angle 
des rues Adolphe-Pajeaud et Georges-
Suant. Inscription au 01 43 20 26 02 ou sur 
antonyavelo.canalblog.com. Indiquez votre 
niveau, vos coordonnées téléphoniques, 
votre adresse postale et si vous possédez 
un vélo. Coût : 30 €.

Stages de danse
Danses rock association organise des stages 
pour débutants et faux-débutants en juillet 
dans la salle François Molé, 1 place Firmin-
Gémier : valse pour les mariages, les 4 et 
6 juillet de 20 h à 22 h, bachata, une danse 

en couple issue de la République 
dominicaine, les 10 et 11 juillet 

de 20 h à 22 h, et rock les 
18 et 20 juillet aux mêmes 
horaires.  Possibi l ité 
de venir seul ou en 
couple. Participation  : 
25 € par personne pour 
chaque stage de 4  h. 
Inscription obligatoire 
au 06  83  78  79  98  ou à 

sdufour@free.fr.

Gala
Le club de twirling vous propose d’assister 
à son gala au complexe sportif Éric Tabarly, 
rue de l’Annapurna, le 1er juillet à partir 
de 14 h 30. Entrée libre. Café, boissons et 
gâteaux sur place. 06 51 73 58 28.
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Les 680 élèves du collège Descartes ont participé, le 7 juin, à des matchs 
de foot-fauteuil avec des personnes en situation de handicap.

Changer de regard sur le handi-
cap en développant des valeurs 
de tolérance et de solidarité. Tel 

est l’esprit du sport partagé, insufflé 
au collège Descartes. Le principe ? As-
socier au sein d’une même équipe des 
élèves valides et d’autres en situation 
de handicap. Accompagnés de plusieurs 
parents et de deux professeurs de sport 
à l’origine de ce projet, Céline Galbrun 
et Johanna Abadie, cinq collégiens se 
sont donc joints à Amélie, jeune handi-
capée, pour participer au championnat 
de France d’escalade UNSS (Union na-
tionale du sport scolaire) à Gémozac en 
Charente-Maritime, les 17, 18 et 19 mai. 
Ils ont terminé la compétition en se his-
sant à la 5e place. Le collège Descartes 
a une longue tradition d’accompagne-
ment des élèves handicapés comme 
en témoigne son Unité Locale pour 
l’Inclusion Scolaire (ULIS), qui regroupe 
onze élèves atteints de troubles cogni-
tifs. Ces derniers reçoivent un ensei-
gnement adapté et peuvent parfois, 
selon leur handicap, intégrer une classe 
ordinaire, y compris lors d’activités  
physiques.
Des collégiens mobilisés
Dans la foulée de ce championnat,  
le collège Descartes a mis en place une 

initiative qui, là aussi, gomme les 
aprioris liés aux différences entre indi-
vidus : une course humanitaire sur le 
stade du lycée, le 7 juin, au profit de 
l’association Upsilon de Châtenay-Ma-
labry. Ce jour-là, les 680 collégiens et 
des adultes handicapés se sont retrou-
vés sur un même terrain à l’occasion 
de démonstrations et de rencontres de 
foot-fauteuil. Pas si simple de manier 
un fauteuil tout en essayant de mar-
quer un but. Mais avant cet évène-
ment synonyme de cohésion sociale 
et d’amusement, les jeunes se sont 
aussi mobilisés pour récolter des dons. 
Objectif  : financer l’achat d’un fau-
teuil. « Il y a deux ans, nous avons déjà 
obtenu 20 000 € pour Action contre 
la faim grâce à une course solidaire, 
indique Pascale Alves, la principale du 
collège. Ce type d’évènement apporte 
aux jeunes une plus grande ouverture 
d’esprit. » £

Infos+
Collège Descartes   
22 rue Pierre Gilles-de-Gennes  
01 42 37 67 22

SPORT PARTAGÉ

Au-delà  
des différences
En cette fin d’année scolaire, le collège Descartes  
a lancé deux initiatives pour sensibiliser  
les élèves valides au handicap, leur inculquer 
des valeurs de respect et d’entraide.
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« Lorsque je travaillais comme 
taxi, j’avais remarqué qu’il 
n’existait pas de bon restau-
rant turc à Antony », souligne 
Ilhan Uzuncay. Avec son cou-
sin, Hugo, vingt ans d’expé-
rience professionnelle dans 
la restauration, ils ont créé au 
printemps leur établissement 
Istanbul’s Grill à proximité du 
conservatoire Darius Milhaud. 
La clientèle antonienne et 
des villes avoisinantes a tout 
de suite mordu à l’hameçon. 
L’enseigne, au décor moderne 
et aéré, propose une cuisine 
traditionnelle où tout est 
fait maison à l’exception des 
frites, des feuilles de vigne 
et des loukoums. En entrée, 
l’houmous, les aubergines au 
yaourt et le tarama fl atteront 
votre palais. Parmi les plats, 

commandez une grillade à 
base de poulet ou d’agneau 
accompagnée de préférence 
d’un vin rouge turc, le Yakut. 
« Nous avons pris soin de 
séparer la restauration ra-
pide de notre salle principale 
de 60 couverts », complète 
Ilhan qui se distingue pour 
son service discret et chaleu-
reux. Menu entrée, plat et 
dessert : 15,90 €. Menu en-
fant : 7,50 €. Plat du jour : 9,90 
à 12,90 €. Poisson : 15,90 €. 
Traiteur sur commande. Ou-
vert en juillet. £

Infos+
Istanbul’s Grill, 
203 avenue de la Division-Leclerc 
Ouvert du lundi au
samedi de 11 h à 23 h
01 46 66 26 27

Couturière depuis ses 18 ans, 
Emilia Machado a travaillé six 
ans dans la boutique de prêt-à-
porter Au Gros Bonhomme sur 
la RD 920, avant de se mettre à 
son compte en 2012. Début mai, 
elle a ouvert sa propre enseigne 
de 25 m2 Emilia Retouche, rue 
Prosper-Legouté. « Sachant 
que j’habite à Antony, ce local 
était une formidable opportu-
nité pour moi, indique-t-elle. 
Je reçois une clientèle de pas-
sage mais aussi beaucoup de 
personnes qui me sont res-
tées fi dèles. » Emilia Machado 
effectue toutes sortes de re-
touches : ourlets, jupes, vestes, 
changement de fermetures, 
tailles de pantalons, robes de 
mariée, habillage de fauteuils, 

housses de coussins, reprise de 
rideaux… Elle reprend tous les 
types de vêtements, y compris 
en cuir, et fournit toujours un 
devis avant chaque interven-
tion. Elle peut aussi réaliser 
ponctuellement des créations 
sur mesure, en fonction de la 
demande de ses clients. Ouvert 
cet été jusqu’à mi-août. Offre 
promotionnelle jusqu’en sep-
tembre : ourlet à 8 €. £

Infos+
Emilia Retouche
50 rue Prosper-Legouté
01 46 55 30 46
Ouvert du mardi au vendredi 
de 9 h à 14 h et de 15 h à 19 h 30
Samedi de 9 h à 19 h 30 
sans interruption 

+ GASTRONOMIE

Parfum de Turquie 
+ RETOUCHERIE

Sur tous les tissus 
et le cuir 

Ils 
S’INSTALLENT 
À ANTONY

+ Auxiliaire de vie 
En plus de son écoute bienveillante, Bou-
chra Benmansour accompagne les per-
sonnes âgées dans les gestes du quotidien 

pour leur permettre de rester chez elles 
en toute sécurité : habillage, coiffure, 
manucure, préparation des repas, vaisselle, 
rangement, ménage, repassage, courses, 
promenades, etc. Elle peut aussi vous aider 
dans les tâches administratives, pour du jar-
dinage et du petit bricolage. 07 82 72 60 02. 
gouvadom.com 

+ Photographe
Vous souhaitez conserver un souvenir fort 
de vos moments en famille ? Joanna Cari 
Sandoval, photographe, s’est spécialisée 
dans la photo « lifestyle », une approche 
qui permet de faire ressortir votre person-

nalité, une émotion. Elle réalise ses clichés 
à votre domicile ou en extérieur, son lieu 
de prédilection étant le parc de Sceaux. 
07 83 55 62 81. lesphotosdejovi.com 

+ Agence immobilière 
Passionné d’immobilier et fort de sept 
ans d’expérience sur le marché de la tran-
saction, Benjamin Allouche a créé son 
agence au 1A Villa Domas. Prise en compte 
de vos demandes, visites, diagnostic de 
performance énergétique, compromis de 
vente… Il vous accompagne dans toutes les 
étapes clés de votre projet. 07 52 63 57 63. 
votreagent.fr

ACTUALITÉS vie des
ENTREPRISES

Juillet - Août 2017 - n°325 // Vivre à Antony 23





ÉDUCATION

Au cœur du débarquement
Les élèves de 3e du collège Anne Frank ont visité en mai le Mémorial de Caen et les plages du débarquement. 
Ils étaient accompagnés par des anciens combattants et des membres du Souvenir français, qui ont soutenu 
le projet. Une façon vivante d’apprendre l’histoire de la Seconde Guerre mondiale. 

Visiter les lieux où se sont écrites les 
pages les plus tourmentées de notre 
Histoire. Celles qui figurent dans 

tous les manuels scolaires. C’est l’initiative 
de Marion Lemarié et France Boisbunon, 
toutes les deux professeures d’histoire en 
3e au collège Anne Frank, dans le quartier 
Pajeaud. Après une première expérience en 
2016, elle ont organisé, le 23 mai, une sortie 
en Normandie pour les quatre classes de 3e 
de l’établissement, soit 88 élèves. Elles ont 
recommencé en 2017, faisant de cette ini-
tiative un rendez-vous annuel dans la pé-
dagogie de l’établissement, « qui a immé-
diatement soutenu la démarche », souligne 
Marion Lemarié. Les deux enseignantes se 
sont rapprochées de l’association mémo-
rielle Le Souvenir français, qui a financé 
l’excursion, avec le collège et le ministère 
de la Défense. Résultat : aucun élève n’a 
déboursé le moindre centime pour couvrir 
les frais de cette journée, du voyage aux 
visites sur place.

« On ne réalise  
pas vraiment »
L’excursion a démarré au Mémorial de  

Caen le matin. L’après-midi, les élèves 
ont découvert le cimetière américain de  
Colleville-sur-Mer et les plages du débar-
quement à Arromanches, accompagnés 
d’anciens combattants. « Écouter leurs 
récits et leurs nombreuses anecdotes très 
précises a permis d’apprendre de manière 
vivante et de comprendre ce qu’ils ont en-
duré. C’est plus facile à retenir qu’un cours », 
témoigne Julian Debes, 14 ans. Certains 
adolescents, issus des unités pédago-
giques pour les élèves allophones arrivant 
en France, n’avaient pas appris l’histoire 
de la Seconde Guerre mondiale ou n’en 
avaient pas la même vision dans leur pays 
d’origine. « Ils étaient très réceptifs et très 
sensibles à ce qu’ils découvraient », explique 
Marion Lemarié.
Sur place, les professeurs avaient préparé 
un questionnaire pour aider les élèves 
à mieux suivre la visite du Mémorial. 
« L’enjeu était également de réviser les ap-
prentissages de l’année », explique France 
Boisbunon. Plus globalement, ce projet 
a permis aux élèves de voir les lieux évo-
qués en cours et dans les manuels. « Ça les 
interpelle, ils comprennent que ce n’est pas 

du vent », ajoute Marion Lemarié. « On ne 
réalise pas vraiment ce qui s’est passé en 
restant en classe », complète Lena Turqui, 
élève de 3e. En Normandie, au contraire, 
elle en a pris conscience : « C’est important 
de se souvenir, pour ne pas commettre les 
mêmes erreurs et faire en sorte que ça ne se 
reproduise pas. » £

Le Souvenir français
Cette association, qui a en partie 
financé le projet du collège Anne Frank, 
a été créée en 1887. Elle conserve la 
mémoire de celles et ceux qui sont 
morts pour la France ou l’ont honorée. 
Pour cela, elle entretient des tombes et 
monuments en France et à l’étranger. 
Elle fait en sorte de transmettre la 
mémoire des combats et initie ou 
finance de nombreuses actions de 
sensibilisation à destination des jeunes. 

Infos+
Permanence du comité local d’Antony 
les jeudis matins de 10 h à 12 h, au 
Point d’accès au droit, 1 place Auguste-
Mounié. Tél. 06 15 24 31 05.

Toutes les classes de 3e ont visité le Mémorial de Caen, avant une excursion au cimetière américain et sur les plages du débarquement.
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Restrictions de circulation à prévoir
L’hôpital privé d’Antony va bientôt s’agrandir en se dotant 
d’un nouveau bâtiment. Les travaux, qui devraient durer neuf mois, 
vont nécessiter l’installation d’une zone de chantier. Aussi, une partie 
de la rue Velpeau, entre la Villa Domas et l’avenue de la Providence, 
sera mise en sens unique. Les automobilistes pourront l’emprunter 
pour se rendre en centre-ville uniquement. En revanche, il sera impossible 
de l’utiliser pour aller jusqu’à la Croix de Berny. Ces restrictions 
de circulation se mettront en place probablement dès mi-septembre, 
lorsque les travaux engagés en parallèle sur la RD 920 
seront suffi samment avancés. 

Endiguer leur prolifération 
Un pigeon produit en moyenne douze 
kilos de fi ente par an ! Outre les 
salissures sur les façades et les toitures 
des immeubles, sur les véhicules et 
les trottoirs, auxquelles s’ajoutent les 
nuisances sonores et olfactives, leurs 
excréments peuvent transmettre des 
maladies par inhalation ou par contact 
direct : la tuberculose, la salmonellose, 
la toxoplasmose… Or, s’ils disposent 
d’une nourriture abondante, ces oiseaux, 
qui aiment vivre en colonie, prolifèrent. 
D’autant plus qu’ils n’ont pas de 

prédateurs naturels. C’est pourquoi il est 
interdit de les nourrir, aussi bien dans 
les lieux publics que privés. Pour lutter 
contre leur prolifération, la Ville a déjà 
fermé les sites de nidifi cation au niveau 
des bâtiments communaux et intervient 
régulièrement auprès des nourrisseurs, 
des commerçants, des bailleurs pour 
leur indiquer la conduite à tenir.

+D’INFOS Service communal d’hygiène 
et de santé, 1 rue Maurice-Utrillo. 
Tél. 01 40 96 68 52.

PIGEONS

PASS+ HAUTS-DE-SEINE
Une aide 
revalorisée
Le Conseil départemental des 
Hauts-de-Seine off re un coup de 
pouce aux jeunes qui souhaitent 
pratiquer une activité culturelle, 
artistique et sportive dans leur ville. 
Ce dispositif s’adresse aux collégiens 
domiciliés et/ou scolarisés dans le 
département ainsi qu’aux jeunes de 
12 à 16 ans qui sont accueillis dans 
des établissements spécialisés. L’aide 
est revalorisée cette année puisqu’elle 
atteint 80 €, au lieu de 70 € 
auparavant, et même 85 € pour 
les élèves boursiers. Pour en profi ter, 
il faut s’inscrire sur passplus.hauts-
de-seine.fr à partir du 1er septembre. 
Autre bonne nouvelle, les bénéfi ciaires 
ont accès à du soutien scolaire 
gratuit, à des invitations et 
à diverses de réductions.
+D’INFOS  passplus.hauts-de-seine.fr. 
N° vert : 0800 076 092 (du lundi 
au vendredi de 9 h à 19 h).

Endiguer leur prolifération
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Le Sélect 
crève l’écran
Il est apprécié autant 
pour la qualité de sa 
programmation que pour 
le confort de ses salles. 
Désormais, les Parisiens 
traversent volontiers la 
capitale pour se faire 
une toile à Antony. 
C’est ce qui ressort 
d’un récent article du 
Figaroscope, qui classe 
Le Sélect parmi ses dix 
cinémas préférés en Île-
de-France. Cocorico !

Pensez à couper 
vos haies
Les habitants sont libres de planter chez eux 
des végétaux, haies, arbrisseaux et arbres à la 
seule condition que ces plantations ne causent 
pas de dommage à autrui ni ne débordent 
de façon excessive sur la voie publique. Si 
les branches de vos arbres avancent sur la 
propriété de votre voisin, celui-ci peut vous 
demander de les couper car il n’a pas le 
droit de les élaguer lui-même. Il peut exiger 
que cet élagage soit effectué à la limite de 
séparation entre les deux terrains. Tout 
propriétaire doit donc faire le nécessaire, 
sachant que sa responsabilité est en jeu.

RUE VELPEAU
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PORTES OUVERTES
Bourdonnez de curiosité
Antony compte une dizaine de ruches au parc des Alisiers et sur le 
terrain des Castors. Elles sont entretenues par un apiculteur, qui 
fera découvrir le monde des abeilles le samedi 16 septembre de 
13 h 30 à 17 h 30 sur le terrain des Castors. Trois groupes de quinze 
personnes inscrites au préalable seront accueillies pour des visites 
d’une heure. Les tenues d’apiculteur seront fournies; Les enfants 
restent sous la responsabilité des parents. Chacun doit venir avec 
des chaussures fermées et sans sac.

+D’INFOS Inscriptions jusqu’au 31 août à  
lesruchesurbaines@gmail.com en précisant le nombre 
de participants, dont le nombre d’enfants et leur âge.  
Rendez-vous face au 79 rue Camille-Pelletan.

Une crèche d’entreprise proche  
du centre-ville
Une crèche 
d’entreprise de 
477 m2 ouvrira 
ses portes dans 
les locaux de 
l’association Saint-
Raphael, début 
septembre. Celle-
ci est réservée 
aux salariés 
qui travaillent 
dans un rayon 
de 20 km autour d’Antony et dont les horaires 
professionnels sont difficilement compatibles 
avec les structures d’accueil classiques. Ouverte 
en permanence, y compris les week-ends, 
elle comprend une cinquantaine de places. 
Les enfants disposeront notamment de trois 
lieux de vie (zones d’activités, de repos, pour 
les bébés). Cette crèche possède également 
une ludothèque et donne accès à un terrain 
extérieur d’un hectare. Les personnes intéressées 
doivent faire leur demande par le biais de 
leur comité d’entreprise ou du service des 
ressources humaines de leur entreprise.  
+D’INFOS 2 place du Carrousel. 01 46 66 35 61. association-saint-
raphael.com. j.bazzi@association-saint-rapahel.com Ouverture 
du lundi au vendredi de 5 h 30 à 23 h (week-end de 8 h 30 à 20 h). 

Road movie 
à Deauville

Le Sélect bouillonne d’initiatives  : il met en place 
des animations et événements à l’image des 

ciné-clubs, en accueillant une pléthore d’acteurs, 
en retransmettant des pièces de théâtre ou des 
opéras sur grand écran. Il passe un nouveau cap 
en proposant sa toute première « cinescapade 
». Le principe ? Programmer un séjour dans un 
festival de cinéma, entre férus du septième art 

et fidèles du Sélect. Un car sera donc affrété 
pour se rendre au festival du cinéma américain 
de Deauville, le 7 septembre. Sur place, trois ou 

quatre projections sont prévues. 

+D’INFOS Inscriptions 
dans la limite des places 

disponibles et 
renseignements 

complémentaires auprès 
du Sélect. leselect.ville-

antony.fr  
Tél. 01 40 96 68 88.

Premiers secours
Le 11 Espace Jeunes organise une 

formation aux premiers secours réservée 
aux 14-25 ans le jeudi 6 et vendredi 

7 juillet de 14 h à 17 h 30. Elle sera animée 
par la protection civile des Hauts-de-Seine 
et donnera accès à l’attestation Prévention 

et Secours Civiques de niveau 1.

+D’INFOS Inscriptions au 01 40 96 73 77. 11 Espace Jeunes, 
11 boulevard Pierre-Brossolette. 13 €.

Épicerie solidaire
Le Secours catholique et des bénévoles antoniens envisagent 
la création d’une épicerie solidaire. Intéressé ? Un apéro-projet est 
organisé au Centre social et culturel pour évoquer cette initiative, 
le jeudi 6 juillet à 19 h.
+D’INFOS Centre social et culturel, 4 boulevard des Pyrénées.  
Tél. 06 37 13 78 49.

LE SÉLECT
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JUMELAGES

Coopération allemande et tchèque
À l’occasion de la Foire aux fromages et aux vins, programmée 
du 8 au 10 septembre, le comité de jumelage avec Berlin-
Reinickendorf sollicite des familles pouvant héberger des 
hôtes berlinois adultes du jeudi 7 au lundi 11 septembre. 
Par ailleurs, une délégation d’Olomouc, en République tchèque, 
sera également accueillie pendant l’événement. La Ville recherche 
des Antoniens d’origine tchèque pour faciliter les échanges.

+D’INFOS Contactez le 01 46 66 50 48 pour héberger des hôtes berlinois 
et le 01 40 96 73 96 pour accueillir la délégation tchèque.

DES PANNEAUX POUR PRÉVENIR
La Ville a adhéré au dispositif Voisins vigilants. Le principe ? Les habitants d’un 

quartier s’organisent en communauté pour veiller à leur sécurité mutuelle 
grâce à une plateforme numérique et un système d’alerte SMS. Face à un 

événement suspect, un membre peut alerter ses voisins, la police et la mairie. 
Chacun peut également prévenir de son départ en vacances, poster une petite 
annonce… Entré en vigueur depuis le début de l’année, Voisins vigilants entre 
dans une phase plus concrète : 47 panneaux sont en cours d’installation pour 
localiser les zones, quartiers ou rues concernées 

par le dispositif. Selon les chiffres du ministère de 
l’Intérieur, il a permis une baisse de 20 à 40 % des 

cambriolages dans les quartiers adhérents.

+D’INFOS voisinsvigilants.org

VOISINS VIGILANTS

Eau solidaire
Le Syndicat des eaux d’Île-de-France 
et son délégataire, Veolia eau d’Île-

de-France, proposent des aides 
au paiement des factures en cas 
de diffi cultés fi nancières. Baptisé 

« Eau solidaire », ce dispositif, qui 
prévoit aussi une sensibilisation 

aux économies d’eau, était jusqu’ici 
réservé aux abonnés qui recevaient 

une facture. Il est désormais également 
accessible aux occupants d’un logement 

qui paient l’eau dans leurs charges. 
Pour en bénéfi cier, contactez le Centre 

communal d’action sociale (CCAS). 

+D’INFOS CCAS, 81 rue Prosper-Legouté. 
Tél. 01 40 96 71 38. Si vous recevez des factures 

et souhaitez bénéfi cier de l’aide, contactez Veolia 
au 09 69 369 900. 

EN BREF TRAVAUX

Espaces verts
Squares, parcs et divers sites : tonte, taille, 
désherbage. Avenues Rabelais, Giroflées, du 
11-Novembre et de Sceaux : troisième et dernier 
traitement contre le tigre du platane. École 
maternelle du Noyer Doré : installation d’un 
nouveau jeu dans la cour en remplacement de 
structures vétustes. Rue des Frères-Lumière : 
abattage de certains pins atteints par la chenille 
processionnaire. Place Auguste-Mounié : abattage 
de tulipiers morts. Parcs Sibille, Bourdeau, Talus 
SNCF, rue de Massy : élagage. Avenue François-
Sommer, espaces verts côté square des Nations 
Unies : abattage d’un peuplier et recépage 
d’érables et sorbiers.

Voirie
RD 920 : requalifi cation de la voirie. Rue Mirabeau : 
renouvellement de canalisation d’eau potable. Rues 
Blanche-de-Castille, Kerjouanno, avenue d’Estienne-
d’Orves : réhabilitation du réseau d’assainissement. 
Rue de l’Abbaye : création d’une voie pour les 
pompiers. Avenue Léon-Blum (entre le collège et 
la rue Maurice-Labrousse) : création d’un itinéraire 
cyclable. Avenue Lavoisier : pose de chambres de 
tirage pour passage de câbles. Avenue Jules-Ferry, 
rue du Pont-de-Pierre : réfection du revêtement de la 
chaussée. Rues de l’Aurore, Adolphe-Pajeaud (entre 
villa Marguerite et rue des Jardinets), Henri-Fabre : 
renouvellement du réseau de gaz.

Bâtiment
Résidence Renaître : rénovation des logements. 
Groupe scolaire André Chénier : remplacement 
des menuiseries extérieures. Dépôt des services 
techniques (rue de Châtenay) : travaux de 
fondation et construction. Service logement : 
mise en peinture de quatre bureaux. Centre social 
et culturel : réaménagement du hall d’entrée et 
aménagement des bureaux du deuxième étage. 
Médiathèque Anne Fontaine : remplacement de 
l’alarme anti-intrusion, déplacement de la banque 
de prêts de la section adulte, divers travaux 
électriques.

Écoles
Groupe scolaire Anatole France : remplacement 
de la canalisation d’eau froide et pose de 
cloisons dans les toilettes de la maternelle. 
Groupe scolaire André Chénier : aménagements 
pour l’ouverture d’une classe en élémentaire, 
remplacement des menuiseries extérieures, de 
la centrale anti-intrusion, ravalement. Groupe 
scolaire André Pasquier : remplacement du 
système de sécurité incendie. Groupe scolaire 
Ferdinand Buisson : peinture des bureaux 
et sanitaires du 1er étage en élémentaire. En 
maternelle : réfection des toilettes dans la 
cour, peinture et cloisonnement de la cage 
d’escalier, aménagement des courettes et de 

l’ancienne loge de la gardienne pour créer un 
bloc sanitaire, un dortoir, un bureau du CML et 
une réserve, rénovation des sanitaires des petites 
sections, aménagement d’un vestiaire et d’un 
réfectoire pour les Atsem. Groupe scolaire Jules 
Ferry : peinture des circulations, remplacement 
des luminaires, mise en œuvre d’un bloc-porte 
coupe-feu d’accès au logement en élémentaire. 
Peinture du petit couloir (devant les réfectoires) 
et remplacement des luminaires en maternelle, 
peinture et isolation thermique de la sous-face 
de toit des deux blocs sanitaires. Groupe scolaire 
Paul Bert : mise en place d’un module de micro-
cogénération fonctionnant au gaz naturel, 
installation de faux plafonds dans quatre classes 
du premier étage et remplacement de l’éclairage 
en maternelle et élémentaire. Peinture et mise en 
œuvre de blocs-portes coupe-feu accès logement 
en maternelle. Groupe scolaire les Rabats : 
modification du contrôle d’accès du portail, 
peinture des portes extérieures en maternelle. 
Groupe scolaire du Noyer Doré : réfection de 
l’éclairage des circulations, de l’étanchéité des 
toitures terrasses et du réfectoire en élémentaire, 
pose de cloisons dans les toilettes en maternelle. 
Groupe scolaire Velpeau : réfection d’une partie 
de l’éclairage et de la peinture de circulation. 
Travaux d’aménagement pour l’ouverture d’une 
classe en maternel et réfection du sol de l’escalier 
de service en maternelle.
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AUX PLUMES, 
ANTONIENS !
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À la Une
L’été est synonyme de farniente. C’est aussi le moment de prendre 
le temps de lire. Vivre à Antony donne carte blanche à des auteurs 
du cru. Ils vivent près de chez vous et écrivent avec humour,  
vous font remonter le temps, rêver ou revisiter le présent. Toutes 

leurs nouvelles ont un point commun : elles ont pour décor Antony. Découvrez leur prose.
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RÊVE 

La tapisserie verte

JEAN-CLAUDE MARGUERITE
Ancien journaliste et publicitaire, ce touche-à-tout travaille 
dans l’édition et a fondé l’association locale Cour des 
marguerites. Sorti en 2010, son premier roman (1 561 p. !), 
Le Vaisseau ardent, a été vendu à plus de 10 000 exemplaires. 
Dans la même veine, Conte de la plaine et des bois (2016) 
se veut une fable, poétique, mélancolique, à la frontière 
du fantastique.

C’était mon premier été à Antony, je n’avais 
que douze ans. Mes parents venaient d’acheter 
cette maison recouverte d’une vigne vierge si 
prolifi que qu’elle attaquait le toit et bloquait 
les volets. Ma chambre était sous les combles 
et je n’osai pas y entrer à cause des araignées 
– je les imaginais grouiller, pulluler. La pièce 
était sombre, la chaleur étouffante. Impossible 
de manœuvrer la fenêtre. Sur un carreau, de 
l’autre côté de la vitre, une araignée noire em-
maillotait sa proie. Je n’insistai pas pour aérer.
Le soir, je ne réussis pas à trouver le sommeil. 
L’éclairage public m’accordait la clarté d’une 
veilleuse, mais exposait un pan de mur, au pied 
de mon lit, placardé de posters de vieux fi lms 
d’épouvante. Comment fermer l’œil sur une 
telle vue, comment le rouvrir ? La solution était 
simple, il suffi sait de les enlever. Armé d’un 
chausson pour en fi nir avec tout parasite qui 
y aurait trouvé refuge, j’ôtai les punaises, prêt 
à frapper ou à m’enfuir. Il n’y eut qu’une vic-
time, une araignée minuscule. Je l’écrasai si fort 
qu’elle forma une tache sur le bec de l’oiseau 
– une sorte de perroquet d’un vert criard, posé 
sur une branche, scène répétée en motif. La 
tapisserie était très ancienne, mais les affi ches 
l’avaient préservée de toute décoloration. Je 
m’endormis en contemplant ces oiseaux iden-
tiques, fi xant plus souvent la souillure que ma 
peur avait laissée sur l’un d’entre eux.

Au mitan de la nuit
Des grincements me réveillèrent en sursaut. Le 
bruit venait du mur. J’examinai les volatiles, un 
à un, mais je revenais sans cesse à celui qui se 
distinguait des autres, celui que j’avais sali. La 
tache avait grossi. Le bec me semblait enfl é. 
Le plumage plus sombre, plus brun. Les cris-
sements reprirent. J’allumai. L’oiseau ouvrit 
son œil, le darda sur moi, m’accusa de l’avoir 
mutilé. J’allais crier que ce n’était pas possible, 

quand ses ailes s’ébrouèrent. Son bec était 
cassé, mais il dressait une patte dans ma direc-
tion et ses griffes réclamaient vengeance. Ses 
congénères, alors, l’imitèrent. Tous pivotèrent 
pour me menacer.
Je regardai vers la porte, mais ils se mirent 
à s’interpeller sur une tonalité si aiguë et 
terrifiante qu’ils m’empêchèrent de penser. 
Comment mes parents ne pouvaient-ils pas 
les entendre ? Les oiseaux commençaient à se 
détacher de la tapisserie. Affolé, je me levai, 
les mains sur les oreilles, et me précipitai vers 
la fenêtre. Elle me résista, j’insistai, hurlant à 
mon tour. Je ne me retournai qu’une fois, plu-
sieurs oiseaux se débattaient comme des for-
cenés. Ils n’étaient plus accrochés au papier 
peint que par une patte. D’un coup de coude, 
je brisai un carreau. Ce fut comme un appel 
d’air dans un avion, les oiseaux furent sou-
dainement aspirés par la nuit, tous arrachés 
à la tapisserie. Le silence revint. Ils étaient 
partis. La fraîcheur nocturne se réappropria 
la pièce. Je ne sais comment je réussis à me 
rendormir. 
Au matin, je ne sus si je devais me réjouir 
ou m’inquiéter que le mur devant mon lit 
fût blanc. Nous prîmes notre premier petit 
déjeuner dans le jardin, à l’ombre d’un grand 
cèdre. Je n’osai raconter mon cauchemar, et 
cherchai une excuse pour expliquer la vitre 
cassée, quand j’entendis le criaillement qui 
m’avait réveillé. Il provenait des ramages. 
Je sursautai sur ma chaise, mais le cri ne se 
reproduisit pas. Je passai la journée sans plus 
sortir de la maison. Hélas, le soir, mon père 
voulut dîner dehors et il m’envoya dresser la 
table. Les oiseaux étaient revenus. Tous. Me 
houspillant. Guettant le moment de fondre 
sur moi.
« Ce sont des perruches ? me surprit ma mère. 
Ici, à Antony ?
- Elles viennent d’Orly, lui répondit mon père. 
Ce sont des oiseaux importés en contrebande. 
Des douaniers ont ouvert trop vite une caisse 
et elles se sont échappées. »
Sur ces mots, les oiseaux s’envolèrent, un à 
un. Comme libérés d’un sort.
Je n’ai jamais voulu détromper mes parents, 
car les perruches que j’ai relâchées cette 
nuit-là semblent m’avoir oublié. Bien qu’elles 
reviennent dans l’arbre, chaque matin et 
chaque soir, comme si une force ancienne 
les liait à cette demeure.
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RÊVE 

La tapisserie verte
HISTOIRE

Vivre à Antony en 1465

JOËL MEYNIEL
Ancien professeur d’histoire à 
l’Institution Sainte-Marie, Joël 
Meyniel est passionné par le Moyen 
Âge. Dans des ouvrages à la fois 
instructifs et distrayants, il entraîne 
le lecteur dans les bas-fonds de son 
époque favorite. Il a déjà publié 
deux ouvrages d’une série policière 
médiévale de quatre volets, 
Diableries meurtrières. Le troisième 
paraîtra à l’automne. 

L’hiver avait été long, mais juillet était en-
fi n là. L’air était épais, palpable et moite… 
Les moulins des tanneurs aux bords de la 
Bièvre, les calquières des teinturiers, où 
croupissaient les peaux tout juste équar-
ries et les fosses à foulons qui mêlaient 
à l’alun des teintures, l’urine fermentée, 
dégageaient une émanation pestilentielle 
et suffocante.
Du linge séchait sur des fi ls tendus entre 
les fenêtres des maisons. Aelidis était une 
jouvente de 17 ans. Son visage était enjo-
livé par un petit nez en trompette. De longs 
cheveux châtains, où se refl était la lumière, 
lui arrivaient au milieu du dos. Elle habitait 
avec ses parents, rue des Meuniers, entre 
la rue du Moulin et la rue de l’Abbaye où 
se trouvait la dépendance de l’abbaye de 
Saint-Germain-des-Prés.
Elle avait tout pour être heureuse. La guerre 
avec les Englois et ses désordres étaient ter-
minés et elle fi lait l’amour courtois avec un 
jouvenceau répondant au nom d’Anthony, 
comme la ville. L’usance voulait que ce nom 
ait pour origine celui d’un capitaine romain, 
Antonius. Baliverne ou vérité, allez savoir ? 
Elle s’en moquait. Comme chaque jour, en 
ce matin du 21 juillet, elle se dirigeait vers 
l’abbaye pour faire sa provision d’eau.

Une étrange bataille
Malgré son air fragile, elle possédait un 
fort tempérament. Cependant, penchée 
sur la margelle, elle pleurait à chaudes 
larmes. Traversant la cour pour se rendre à 
la salle capitulaire, le père prieur, Caribert, 
la voyant vint près d’elle.
– Que vous arrive-t-il ma fi lle ? Vous sentez-
vous bien ?
– Las, non, mon père. Mon Anthony, sergent 
archer à la place forte la Tour d’argent, a 
été enrôlé dans l’ost du roi en route pour 
Montlhéry.
– Je ne vois là rien d’alarmant qui puisse 
justifi er vos larmes, ma fi lle ! Il se doit de 
servir son roi.
– J’en conviens, mon père, mais dans la 
tour, il faisait le guet sur le « Pont-aux-
Ânes », lieu de passage depuis Montlhéry, 
surveillant l’accès sud de Paris, ainsi, il était 
à l’abri de la camarde. À présent, il risque 
mille morts, pour des affaires qui ne le 

concernent pas, des chamailles de pouvoir, 
d’alliance et de trahison entre notre roi et le 
comte de Charolais, le Bourguignon.
– Cela est vrai, ils ont décidé d’en découdre, 
ils n’avaient plus le choix. Le ciel ne peut 
avoir deux soleils. En quoi cela te chagrine-
t-il ? Cela ne sont pas des affaires de jou-
vente.
– C’est que… Je n’ai aucune nouvelle. En 
avez-vous ?
– Oui. Nous en avons reçu.
– Oh, contez-moi, mon père, je vous supplie.
– Est-ce une bonne idée ?
– Je vous en prie mon père, tout, plutôt que 
ce silence.
– Soit, comme tu voudras. Ce fut une étrange 
bataille. À ce que j’ai appris, l’ost du roi, fort 
de quinze mille hommes solides, comme ton 
Anthony et bien armés, a remonté vers Paris 
sous le commandement du roi lui-même. 
Le combat s’est engagé il y a cinq jours, le 
16 juillet, au matin, dans la plaine de Long-
pont à deux lieues d’ici. Lors de la première 
escarmouche, les Bourguignons incen-
dièrent une ou deux maisons et forcèrent 
les avant-gardes du roi à reculer. Le comte 
crut qu’il avait gagné la partie. Il s’élança au 
pas de charge avec ses archers. Les gens du 
roi se dressèrent brusquement et criblèrent 
de fl èches la cavalerie qui suivait. Le Bour-
guignon avançait toujours, persuadé qu’il 
avait taillé en pièces l’armée du roi. Quand 
il prit conscience de la réalité, il rebroussa 
chemin avec son escorte. Toutefois, l’issue 
du combat reste douteuse et l’on parle de 
plus de 2 000 cadavres des deux bords qui 
jonchent les blés piétinés.
À ces mots, Aelidis s’évanouit dans les bras 
du religieux.
« Coupez ! », « C’est dans la boîte ». « Étei-
gnez les Backlight », ordonna le réalisateur 
Jean Cantet.
Lors de ses repérages, il avait choisi pour 
les décors extérieurs de son fi lm, La Bataille 
de Montlhéry, la cour de l’établissement 
Sainte-Marie qui jadis fut celle de l’abbaye. 
Il avait profi té des vacances scolaires pour 
recréer l’environnement de l’époque. Les 
machinistes et les acteurs quittèrent le 
plateau. Une autre scène serait tournée le 
lendemain.
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QUOTIDIEN 

20 h 39

KATY AXER
Née en 1985 à Woippy (Moselle), 
Katy Axer tire son inspiration de 
ses observations, ses voyages, des 
inconnus du quotidien… Également 
photographe, elle aime retranscrire 
la technique picturale à travers ses 
textes, qu’elle veut visuels. Après 
La Femme de pluie en 2013, elle a 
publié Vies en suspens en 2015.

La chaleur de l’ap-
partement est suf-
focante. Le ventila-
teur peine à brasser 
l’air de la chambre 

exigüe. Allongée sur le lit, je cherche le 
courage de m’extirper de ma langueur. 
Je m’étire longuement et d’un geste las, 
soulève mon poignet pour consulter ma 
montre. Un soupir m’échappe. Il est temps 
de me lever. Harassée par l’atmosphère 
caniculaire, je pense un instant à annuler 
mon rendez-vous avec mes amis, mais dans 
un effort qui me semble surhumain, je par-
viens à défaire mon corps de l’emprise des 
draps. Avant de sortir, je jette un rapide 
coup d’œil à mon refl et dans le miroir de 
l’entrée, remets de l’ordre dans les cheveux 
adhérés au pourtour de mon visage puis me 
mets en route. Dehors, les rayons du cou-
chant nimbent la rue de leur lumière oran-
gée et étirent démesurément les ombres. 
Le feuillage des arbres qui bordent l’avenue 
Pajeaud reste désespérément immobile. 
Pas un souffl e, pas une brise ne vient soula-
ger l’étouffement permanent de ce mois de 
juillet. Quelques enfants téméraires jouent 
et crient sur le parvis baigné de soleil. Une 
poignée de passants se saluent poliment 
avant d’échanger quelques banalités sur 
le beau temps. Dans les immeubles, les fe-
nêtres ouvertes me laissent entrevoir les sil-
houettes des locataires qui tentent de fuir 
la fournaise en s’accoudant aux rambardes. 
J’inspire profondément et m’élance d’un 
pas décidé. Je dois me hâter si je ne veux pas 
rater le prochain passage du RER B. Mes pas 
résonnent sur l’asphalte brûlant alors que 
je remonte la rue des Garennes. Sa pente 
met à mal ma démarche, m’essouffl e. Je 
lutte pour garder la cadence mais arrive 
enfi n à la station des Baconnets.
Je consulte l’écran des horaires puis m’en-
gouffre sur le quai. Un train sans arrêt 
génère dans son sillage une légère brise et 
j’ai à peine le temps de fermer les yeux pour 
savourer la caresse de l’air sur ma peau 
moite que les wagons lancés à vive allure 
repartent déjà dans un fracas métallique. 
Immobile, je garde les paupières closes 
pour tenter de raviver cette sensation de 
fraîcheur envolée tandis que je perçois au 
loin le son strident des freins de la rame de 
20h39 qui doit m’emmener à Paris.

Quelques secondes
Je m’assois sur un siège près de la fenêtre. 
Pour patienter le temps que le convoi se re-
mette en mouvement, je balaie du regard le 
quai d’en face. De l’autre côté des rails, un 
homme m’observe, un sourire aux lèvres. 
Les mains nonchalamment enfoncées dans 
les poches, il incline la tête pour me saluer. 
Décontenancée, mon cœur s’emballe, 
résonne jusque dans mes tempes. Je me 
sens rougir. La chaleur, l’étouffement, la 
proximité oppressante des autres passa-
gers dans l’étuve du compartiment, plus 
rien n’a d’importance. Le temps suspend 
sa course. La plénitude du moment semble 
posséder le pouvoir d’étirer les secondes. 
Seule compte cette rencontre inattendue, 
ce soir d’été. Malgré le silence auquel 
nous sommes contraints, les expressions 
de nos visages se comprennent. Sur nos 
lèvres affl eurent des paroles ineffables qui 
font naître des espoirs à la surface de ma 
conscience.
Soudain, je ne suis plus certaine de vouloir 
quitter la gare. Je me lève, songe à sortir 
mais la sonnerie qui annonce la fermeture 
des portes retentit. Trop tard. Mon inter-
locuteur mutique et moi nous observons, 
la gorge pleine de regrets face à cet ins-
tant manqué. Nos regards s’interrogent. 
Si j’avais pu descendre, quelle aurait été la 
suite de notre histoire ? Aurait-ce confi rmé 
cette attirance irraisonnée ou au contraire 
détruit la magie de l’éphémère ? Ne pas 
savoir me tourmente, alors que je garde les 
yeux tournés dans la direction de l’inconnu 
bien après que l’éloignement l’ait fait dis-
paraître, dissipé dans le paysage défi lant. 
Le front posé contre la vitre, je me laisse 
bercer par le roulis du train, perdue dans 
mes pensées. Je ressasse la perfection de ce 
fragment de vie pour mieux le graver dans 
ma mémoire. Un été à Antony. Un sourire 
échangé. Et la promesse inavouée de se re-
trouver un jour sur ce même quai à 20h39.
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HUMOUR 

Elle parlait aux grenouilles

MARC BONNEL
Marc Bonnel est professeur d’anglais 
et de français. Ce passionné du Japon 
a trouvé dans l’écriture une façon de 
s’amuser et de distraire le lecteur. Son 
premier ouvrage, Impayables (2016), 
compile quatorze séquences 
humoristiques et piquantes en partie 
autobiographiques. La suite, intitulée 
Intraitables, est attendue à la rentrée.

Fin mai, 21 h, c’est la pleine lune. Mais qu’est-
ce qu’elle fait là, assise sur la bordure du bas-
sin, place de l’Hôtel-de-Ville ? Qu’est-ce qui 
peut l’intéresser dans cet îlot de joncs et de 
nénuphars ? Les carpes ? C’est déjà le qua-
trième soir que je la vois au même endroit. 
Cheveux noirs jais, épais et raides, coupe 
casque de moto, socquettes blanches à mi-
chevilles, des sandales en cuir vert, semelles 
épaisses en caoutchouc, mollets blancs et 
charnus, jupe noire, chemisier blanc à motif 
de cerises rouges, un visage tout rond et 
des joues bien remplies, je suis sûr qu’elle 
est japonaise. Coréenne ? Oui, possible… 
Chinoise ? Vietnamienne ? Sûrement pas. 
Pas le style. 
Je reste à distance, la distance de sécurité des 
oiseaux de jardin. 15 mètres, ça va, 12 mètres, 
ça va encore, moins de 10 mètres et l’oiseau 
s’envole. Quel qu’il soit, corneilles, corbeaux, 
tourterelles, pies… Il n’y a que le pigeon biset 
ou le moineau pour s’aventurer à circuler dans 
nos pattes, sous nos chaises, nos bancs publics, 
à la recherche de quelques miettes tombées 
du sandwich. Exception, car il y en a toujours 
(on est en France !), le pigeon ramier ou pa-
lombe, celui que l’on consomme encore avec 
des petits pois dans le Sud-Ouest. Distance de 
sécurité maintenue, je l’observe du coin de 
l’œil tout en faisant semblant de consulter 
mes mèls et mes textos, l’air très affairé. 
Mais… on dirait bien que c’est elle qui a… ce 
bruit… Un coassement. Si c’est elle, c’est bien 
imité. Oui, c’est elle ! Et la grenouille lui ré-
pond ! Je rêve ! Et les autres qui s’y mettent ! 
C’est un dialogue maintenant. La première 
fois que je vois ça. Bon, je me lance. Avance 
d’un pas lent et léger. Je suis maintenant à 
3 mètres d’elle. Toujours maintenir la dis-
tance de sécurité. 
« Bonsoir Mademoiselle. C’est vous qui imi-
tez la grenouille ? 
– Bonsoir. Je m’appelle Setsuko. Je suis japo-
naise.
– Oui, j’avais remarqué. Je m’appelle Marco. 
Je vous ai entendue émettre des sons… batra-
ciens. »
Pas sûr qu’elle comprenne tout mais elle sait 
de quoi je parle. 
« Oui le soir, avant d’aller dormir, je parle aux 
grenouilles du bassin. Il y en a cinq, je leur ai 
toutes donné un nom. La plus grosse, c’est 
la femelle, la plus bavarde, je l’ai appelée 
Gama. »

Libellules et centrales 
nucléaires
Elle parle le Batracien, langue universelle, 
c’est bien connu. Elle me prend pour un cake, 
elle galèje ? Il faut que j’en aie le cœur net. 
« Mais de quoi parlez-vous avec elles ?
– De tout. Je leur demande leur avis. 
– Et elles vous le donnent ?
– Oui, si le sujet les intéresse.
– Par exemple ?
– Leur régime. Elles adorent les moucherons, 
les moustiques, les libellules, mais il y en a 
de moins en moins. La pollution de l’air et de 
l’eau, ça les inquiète. »
Je te crois ! Et pas seulement elles ! 
« Et le réchauffement climatique, l’extinc-
tion des espèces animales, les centrales 
nucléaires et leurs déchets radioactifs, la 
surpopulation mondiale, les migrations 
climatiques, les guerres ethniques et les 
épidémies, tout cela… Ça en fait des sujets 
d’inquiétude ! 
– Vous savez, même dans leur tout petit 
environnement du bassin, elles savent que 
le monde a changé, que ce n’est plus celui 
de leurs ancêtres. Nous avons un proverbe 
japonais : “I NO NAKA NO KAWAZU TAIKAI 
WO SHIRAZU” (les grenouilles qui vivent 
autour du puits ne connaissent pas le grand 
large). Mais, “SAREDO SORA NO FUKASA WO 
SHIRU” (mais elles connaissent l’immensité 
du ciel bleu). »
Je traduis : on peut connaître beaucoup de 
choses sans sortir de chez soi. 
« Elles connaissent les nouveaux dangers.
– Et le principal pour elles n’est plus de fi nir 
sur le menu de quelque restaurant français 
ou chinois ! 
– C’est horrible de manger des grenouilles ! 
C’est barbare ! 
– Les cuisses seulement !
– C’est monstrueux ! Vous mangez du lapin 
aussi, n’est-ce pas ?
– Aussi. Mais pas tous les jours, il ne faut rien 
exagérer. Dites-moi, vous pouvez leur poser 
une question de ma part ? 
– Oui, si vous voulez. 
– Demandez-leur si elles prévoient de la 
pluie demain.
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FRANCK DURAND
Cordes vocales
Ce passionné de musique et de textes 
a mis au point une pédagogie inédite 
pour apprendre la guitare tout en chantant. 
Elle est concrétisée par le lancement 
de sa plateforme de e-learning, Formazik.

Franck Durand a les bras souvent trop chargés pour prendre 
les transports en commun. « J’ai toujours du matos dans ma 
voiture », rigole-t-il. Ses instruments l’accompagnent par-

tout, tels une seconde peau, comme lors de ce jeudi en mairie. Ce 
quinquagénaire né à Antony a dédié sa vie à la musique depuis 
ses années de collège à Sceaux. Désireux d’exercer ses doigts sur 
un piano, il empoigne alors le manche d’une guitare, plus acces-
sible fi nancièrement. Il ne le lâchera plus, même si, comme tout 
passionné, il touche à une grande variété d’instruments (percus-
sions, clarinette…). Il compose ses morceaux et monte son premier 
groupe avec des amis. Il tente aussi de percer comme musicien 
professionnel, mais comprend vite qu’il va s’épanouir dans la péda-
gogie. La sienne allie musique et mots, avec lesquels il aime jouer. 
« Ils disent davantage lorsqu’ils sont chantés. La chanson devient 
un vecteur d’éducation », assure-t-il.

Vidéos aux quatre coins du monde
Après avoir formé du personnel de petite enfance à la pratique mu-
sicale, il lance à Antony son association en 2000. Baptisée Tempo 
Maestro, elle éveille les tout-petits, mais aussi les plus grands, au 
monde sonore. Les enfants composent leur chanson sur la nature, 
les animaux, tournent des clips… Avec l’expérience, Franck Durand 
délaisse l’enseignement basé uniquement sur le solfège pour 
s’orienter vers l’apprentissage de façon ludique et simplifi ée. Il y a 
huit ans, il a l’idée d’une méthode pour apprendre la guitare tout 
en chantant. Testée et affi née pendant toutes ces années, elle est 
concrétisée par Formazik : cette plateforme numérique, lancée 
en décembre 2016, a fait l’objet d’un fi nancement participatif sur 
Ulule. Elle a aussi été accompagnée par la Chambre de commerce 
d’Évry, qui l’a désignée lauréat du concours Innovapole et Initiative 
Essonne. Les cours, à base de vidéos tournées aux quatre coins 
du monde mais aussi à Antony, se veulent ludiques. Sans solfège 
ni tablature, au rythme de 15 minutes par jour, les apprenants 
progressent vite, dans le plaisir. £

+D’INFOS formazik.com - tempomaestro.fr

LÉA FELZINES
Compagnon du guide 
de voyages
Graphiste de profession, Léa Felzines s’est 
mise à son compte pour créer une collection 
de carnets de voyages pédagogiques 
et des cartes du monde illustrées.

Léa Felzines garde des souvenirs indélébiles de ses séjours en 
Afrique du Sud, au Cambodge, au Vietnam et dans de nom-
breux pays européens. Si elle a toujours des envies d’ailleurs, 

cette jeune maman ne peut plus partir aussi souvent qu’elle le 
souhaiterait. Entre son travail de graphiste dans l’audiovisuel 
et ses contraintes familiales, le temps fi le à la vitesse de l’éclair. 
Sa nouvelle vie lui a toutefois inspiré une idée. « J’ai quitté mon 
emploi pour créer ma maison d’édition Renzi Éditions, confi e-
t-elle. Je réalise et vends des carnets de voyages pédagogiques et 
ludiques. » Il lui a fallu un an pour peaufi ner son projet, imaginer 
un produit innovant. Destiné aux enfants dès lors qu’ils savent 
écrire comme aux adultes, ce support est un moyen original de 
préparer son séjour et de le décrire jour après jour, par l’écrit, le 
dessin, le collage, la photo, des cartes postales, des prises de notes. 
Il permet de réviser sa géographie, d’en savoir davantage sur les 
animaux, les monuments, les spécialités culinaires d’un pays, etc.

Une bonne idée de cadeau
Chaque carnet comporte plusieurs chapitres très pratiques : à ne 
pas oublier, les immanquables, le budget prévisionnel, parcours de 
voyages, les bonnes adresses, pochette de rangement. « Le plus dif-
fi cile a été de défi nir un style graphique, d’intégrer des illustrations 
et du texte de façon harmonieuse, précise-t-elle. J’ai aussi voulu 
leur donner un côté vintage. » En cette période estivale, ils sont 
une bonne idée de cadeau, notamment pour les jeunes qui partent 
en colonie de vacances. Léa Felzines a décliné son produit sous la 
forme de cartes du monde illustrées. « Je suis antonienne depuis 
deux ans et j’ai créé cette collection pour habiller les murs de mon 
intérieur », ajoute-t-elle. À l’avenir, elle envisage de concevoir des 
carnets pour femmes enceintes ou pour des mariages. Là encore, 
le milieu familial reste sa cible privilégiée. £

+D’INFOS 
Dans la collection : 
Europe, France, Paris, 
Océanie, Amérique du 
Sud, Amérique du Nord, 
Afrique, Asie. 
En vente à 9,90 € 
sur renzi-editions.com 
et dans la boutique 
Dock’d co, 3 rue de l’Église.

Passionnée par les voyages, 
Léa Felzines a réalisé 
un produit qui lui correspond 
pour immortaliser 
les bons moments de la vie.

Apprendre à jouer de la guitare 
tout en chantant est la méthode 
initiée par Franck Durand.
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DOMAINE DE SCEAUX

Un œil dans le ciel
L’une se passionne pour la photographie, l’autre est conférencière 
et historienne de l’art. Ensemble, Florence Arnaud et Francine Mykita 
ont réalisé un ouvrage en autoédition, Sceaux, Le Domaine au gré 
d’un cerf-volant. Ce livre, riche de 170 clichés, est l’aboutissement 
de huit ans de travail. Il est une invitation à la contemplation, 
à la fl ânerie, à la culture. Vivre à Antony a pris un peu de hauteur.

REPÈRES
1.  Les clichés ont été réalisés à l’aide d’un appareil 

photo fi xé à la ligne d’un cerf-volant et parfois 
d’une perche. Une façon originale de saisir 
la beauté de ce jardin conçu par André Le Nôtre 
au XVIIe siècle.

2.  À l’entrée du parc, le château du Domaine 
de Sceaux domine le site. C’est Colbert, 
contrôleur des fi nances de Louis XIV, 
qui en fi t l’acquisition pour le transformer 
en maison de campagne en 1670.

3.  Deux bosquets aux alignements rigoureux 
de cerisiers sont un des attraits du parc. 
Pendant la fl oraison, beaucoup de Japonais 
viennent en pèlerinage à Sceaux pour 
célébrer O-Hanami qui signifi e « regarder 
les fl eurs. »

4.  Plusieurs événements festifs se déroulent 
dans le parc, comme ici la Virade 
de l’Espoir. 

5.  Certains promeneurs prennent un verre 
en terrasse à côté du château.

6.  Quand la neige souligne la géométrie 
de la cascade.

7. Des mariés profi tent de la beauté des lieux.
8.  L’allée de la Duchesse mène à la grande 

cascade dont les eaux se déversent dans 
de larges vasques. Le jet d’eau central 
s’élève à plus de 25 mètres.

1

2

3

Juillet - Août 2017 - n°325 // Vivre à Antony

REPORTAGE

38 



5

4

7

8

6

Juillet - Août 2017 - n°325 // Vivre à Antony

REPORTAGE

39



1

2

6

Juillet - Août 2017 - n°325 // Vivre à Antony

REPORTAGE

40 



REPÈRES
1.  Au pied du château, les parterres agrémentés 

de broderies avaient disparu. Ils ont été 
réintroduits en 2013 pour fêter le 400e 
anniversaire de Le Nôtre et redonner au site 
son lustre passé.

2. Une lectrice en quête d’ombre.
3.  On vient dans ce parc pour se ressourcer, 

se détendre, se promener.
4. Perspective du château et de ses abords.
5.  Le jardin de l’Orangerie renferme de sublimes 

tableaux graphiques, à l’image 
de ces plates-bandes de myosotis.

6.  Alignements de peupliers.
7.  Le cerf-volant révèle des formes géométriques 

étonnantes, comme ces cercles de la plaine 
des Taureaux.

Infos+
En vente (29 €) dans les librairies 
Agora, 1 avenue Aristide-Briand, 
Inkipit, 57 avenue Aristide-Briand, 
et La Passerelle, 5 rue Henri-Lasson. 
Également par correspondance 
en envoyant un courriel 
à parcdesceaux.cerfvolant@gmail.com 
facebook.com/sceauxcerfvolant 
Photos : Florence Arnaud 
Textes : Francine Mykita

à parcdesceaux.cerfvolant@gmail.com 
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Groupe Yapa
Guitaristes (électro-acoustique) :
Christophe Combet (39 ans)
Fabrice Bourguignat (38 ans)
Simon Chenet (36 ans)
Percussionniste :
Xavier Hamon (36 ans)

2006
Sortie de leur premier album, 
Chroniques d’Endoo

2007
Tournée dans les Balkans (Croatie, 
Slovénie, Bosnie)

2010
Sortie de leur disque Pariwaga, après 
leur participation au festival Jazz 
à Ouaga au Burkina Faso

2013
4e album, Wagamumbai, réalisé en Inde

Septembre 2017
Sortie de leur nouvel opus, Archipel
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« Nos compositions sont inclassables, 
car nous sommes en dehors des standards 

musicaux habituels. »
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ARTISTES

Yapa de frontière
Ils ont formé leur groupe, Yapa, durant leurs années de lycée. Vingt ans après, 

leur amitié n’a pas pris une ride et leur musique s’est bonifi ée. Fruit de leurs nombreuses 
pérégrinations, elle nous emmène aux quatre coins du globe, nous fait rêver 
au rythme de ses mélodies. Leur dernier album, Archipel, sort en septembre.

Les paillettes, le luxe et la noto-
riété ne les font pas rêver. Ils 
préfèrent la communion avec 

le public, la pureté des sons, la com-
plicité artistique. Leur association a 
débuté en 1998, lorsqu’ils étaient 
scolarisés au lycée Descartes 
d’Antony et qu’ils se sont décou-
vert une passion commune pour la 
musique. Le groupe Yapa venait de 
naître. À sa tête, on découvre trois 
guitaristes, Simon, Christophe et 
Fabrice, rejoints quatre ans plus 
tard par Xavier, percussionniste. Sur 
scène comme dans la vie, ces quatre 
copains antoniens s’entendent à 
merveille. Et cela se voit ! Appro-
chant aujourd’hui la quarantaine 
et pères de famille, ils sont restés 
fi dèles à leurs valeurs. « Il n’y a pas 
de leader entre nous, précise Chris-
tophe. On avance à notre rythme 
en prenant en compte les avis de 
chacun. » Infl uencée à l’origine par 
l’artiste de fl amenco Paco de Lucía 
et le guitariste américain de jazz 
fusion Al Di Meola, leur musique 
instrumentale est vivante, poé-
tique, douce, colorée, entrainante, 
mélodieuse à souhait. Elle mêle une 

kyrielle de styles : latino-jazz, blues, 
folk-rock, reggae, etc. « Nos com-
positions sont inclassables, précise 
Simon. Nous sommes en dehors 
des standards habituels. C’est à la 
fois notre force et notre faiblesse. » 
Le plus important pour eux est 
d’émouvoir leur public, de le sur-
prendre, de le transporter vers un 
ailleurs agréable. Leur astuce ? Mé-
langer les instruments, s’inspirer 
du meilleur de la culture africaine, 
indienne, tahitienne. Ces musiciens 
ont toujours eu des fourmis dans les 
jambes ; chacun de leurs morceaux 
étant un carnet de voyage musical 
en soi. « La musique est un prétexte 
pour voyager et faire de belles ren-
contres », confi rme Christophe.

Des globe-trotters 
dans l’âme
À chaque album du quatuor est 
associée une aventure à l’étranger. 
Après la sortie de leur premier disque 
Chroniques d’Endoo, ils partent en 
tournée dans les Balkans en 2007, 
tels des routards. Pas de label pour 
les soutenir. Ils se débrouillent seuls, 
s’arrangent pour se faire héberger, 

vendent leur CD sur place. Mais 
leur expérience la plus marquante, 
celle qui va les faire connaître, reste 
leur participation au festival Jazz 
à Ouaga au Burkina Faso. « On a 
passé un cap car cet événement est 
réputé, indique Simon. Cela nous a 
permis de nous lier d’amitié avec 
tout un vivier d’artistes, comme le 
chanteur Victor Démé avec lequel 
nous avons enregistré un titre sur 
notre album Pariwaga. » Guitares, 
calebasses, balafon… le résultat 
fait l’unanimité dans la presse. 
S’en suit un périple d’un mois en 
Inde, qui se soldera en 2013 par un 
nouvel opus, Wagamumbai. « Là-
bas, la musique est associée au 
cinéma et à la fête, ajoute Simon. 
Nous avons dû nous adapter. Tout 
notre stock de CD a été vendu en un 
temps record. » Leur nouvel album, 
Archipel, qui sera dans les bacs en 
septembre prochain, nous emmène 
cette fois à Tahiti. Ces infatigables 
globe-trotters s’y sont rendus à 
l’occasion d’un festival de guitare. 
Quinze jours sous les tropiques, 
un ukulélé pour inspiration, des 
morceaux modernes et rythmés, 
une collaboration avec le bassiste 
Pascal Mulot et la chanteuse cana-
dienne Melissa Laveaux : ce disque 
est « le plus abouti », estime Chris-
tophe. Europe, Afrique, Asie, Océa-
nie, il ne reste qu’un continent où 
ils n’ont pas posé leurs instruments 
(l’Amérique !). « Cela fi nira bien par 
se faire », espèrent-ils, le sourire aux 
lèvres. £

Enregistré à Tahiti et à Londres, leur 5e et dernier 
album, Archipel, est certainement le plus abouti. 

Infos+
Albums en vente sur toutes les 
plateformes de téléchargement. yapa.fr
En concert au New Morning à Paris, 
le 19 octobre, et au Printemps de 
Bourges en 2018. billetreduc.com
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Une gestion toxique de la dette

A.-L. Hagel (EELV) 

En 2007, le Maire remplace trois emprunts à taux 
variable par un emprunt à la mode, appelé 
« structuré ». C’est un choix dangereux car le taux 
du remboursement varie avec la parité entre l’euro 
et le franc suisse. Quand le franc suisse s’apprécie, 
le taux de l’emprunt structuré grimpe avec lui, sans 
aucune limite. C’est un produit spéculatif mis au 
point par les banques pour se protéger des 
variations de change sur le dos des collectivités. 

Le maire a cédé aux messages des banquiers. 
Aujourd’hui le piège se referme : après la hausse 
récente du franc suisse, le taux de cet emprunt est 
passé au-dessus de 23%. Le surcoût, en année 
pleine, sera d’au moins 1 million d’euros pour les 
finances de la Ville. Soit une somme deux fois plus 
importante que la réforme des rythmes scolaires. 

Nous demandons depuis plusieurs années que cet 
emprunt « toxique » soit renégocié pour ne pas 
mettre en danger nos finances. Le maire a toujours 
refusé, convaincu d’avoir fait un bon choix. Il ne 
faut plus garder cette erreur de gestion. Cet 
emprunt doit être le premier à disparaître de nos 
comptes lors du plan de désendettement annoncé. 

J-M. Feuillade (C2A) 

Marité Charrier (PS) 

Pierre Rufat (PRG) 

Camille Le Bris (PS) 
 

Annie-Laure Hagel (annielaurehagel@yahoo.fr), Jean-Marc Feuillade (feuillade@wanadoo.fr), Marité Charrier 
(marite.charrier@orange.fr), Pierre Rufat (pierre.rufat@orange.fr), Camille Le Bris (camille.lebris@gmail.com)
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             Antony Pour Un Nouvel Avenir

      Je   suis  favorable,  à  ce  que  la France,  et  par  conséquent  ma  ville ,  prennent  les mesures 
nécessaires pour accueillir des familles syriennes en détresse.

      Pour être attentif à leurs demandes, il nous faut les loger,  leur procurer  les  soins médicaux 
nécessaires ,  leur  ouvrir   les   portes  de  nos  écoles ,  les guider  dans  leurs droits ,  leur  offrir 
des emplois.

      Oui, bien sur. Mais avons-nous les moyens de nos ambitions?

      Voici  quelques  derniers  chiffres  connus  ( source :  diagnostic social territorial ),  pour  notre 
ville :

      Un certain  nombre  de  personnes m'ont demandé des précisions quant à  la  phrase  de mon  
dernier  article  concernant  les  migrants.  Je vais essayer, en tenant compte du peu d'espace de 
communication ici, de compléter mon propos.

Dépendance   aux  prestations  :   prés  de  1 370  ménages  antoniens  dépendent 
principalement de la CAF  ( Caisse d'allocations familiales ) soit 15% des ménages.

      Entre  autre,  la  baisse  des  dotations  d'état,  se traduira  à terme automatiquement  par  des 
hausses d'impôts locaux ( comme c'est déjà le cas dans un grand nombre de communes ).

      Regardons la réalité: quel budget la France peut consacrer à cette action?

      A l'heure ou j'écris ce texte la dette publique française est de 2 075 762 975 820 euros.
      A Antony nous avons également une dette, qui s'étalera sur un peu plus de 7ans.

      Nous  ne  sommes  pas les plus malheureux,  le département  de  Seine-Saint-Denis,  qui  a  été  
géré   par  Mr  Claude  BARTOLONE  (  candidat   aux   prochaines   élections régionales  ) ,    a  son 
endettement avec des échéance sur 27 ans.

Emploi:    481 demandeurs d'emploi de moins de 26 ans.
                     2 017    personnes   de    25   ans   et   plus    sont   sous   contrats    précaires  (  416 321 
personnes sur l'ile de France ).

Population   âgée   dépendante  :    environ   9 00    personnes    seraient    éligibles    à  
l'allocation personnalisée d'autonomie (APA ).

Logement :   2 455   ménages   vivent   dans   une   situation  de  surpeuplement   soit   10%   de 
l'ensemble des ménages ( selon la norme définie par l'Insee )
Taux de pauvreté:  1 990 ménages vivaient sous le seuil  de pauvreté  en  2011 ( près de neuf 
millions  de  personnes  en  France ) .  Les  chiffres  pour  2015 ne  doivent  pas  être  bien 
meilleurs.

      La   France   doit   défendre   ses   valeurs   d'humanisme   et   de   solidarité   sans  pour  autant 
mettre en péril son modèle social trés sollicité , et déjà en grandes difficultés.

Contact: aripa.alain@orange.fr

L’exonération de la taxe d’habitation, ce n’est pas une bonne idée

Les élections sont enfin terminées. Le gouvernement dis-
pose d’une large majorité à l’Assemblée Nationale et a 
donc les moyens de mettre en œuvre le projet présidentiel.

Ce projet comporte un bon nombre de réformes écono-
miques appliquées depuis de longues années dans la plu-
part des pays d’Europe pour s’adapter à la mondialisation 
mais qui, en France, ont été différées jusqu’à présent par 
manque de courage politique ou par conviction idéolo-
gique. Mais il est une mesure qui paraît en revanche extrê-
mement dangereuse : l’exonération de la taxe d’habitation 
pour 80 % des contribuables.

L’objectif de cette mesure, c’est de donner un surcroit de 
pouvoir d’achat aux contribuables concernés et de baisser 
les impôts dus par ces contribuables. En France, c’est cer-
tain, on paie trop d’impôts. Mais si on paie trop d’impôts, 
c’est, pour l’essentiel, en raison de la mauvaise gestion de 
l’Etat qui, depuis plus de 40 ans, accumule les déficits.

En revanche, les communes ne sont pas en déficit : les im-
pôts locaux couvrent les dépenses de fonctionnement et 
ainsi les services qu’elles rendent aux habitants : les écoles, 
les crèches, les rues, les parcs, le sport, la culture … Quand 

les communes sont bien gérées, les habitants paient moins 
d’impôts et les contribuables sont aussi des électeurs.

C’est ce lien que ce projet vient couper si la plupart des 
habitants sont exonérés de la taxe d’habitation et donc 
ne paient plus d’impôts locaux, ne contribuent plus aux 
dépenses de la commune. Quand les contribuables se 
plaignent de la gestion de la commune, ils font valoir qu’ils 
paient des impôts et méritent donc un meilleur traitement. 
Ce ne sera plus le cas s’ils en sont exonérés.

Cette mesure risque donc de distendre le lien entre la com-
mune et ses habitants, alors qu’il serait si facile de baisser 
l’un des impôts d’Etat pour réduire la pression fiscale sans 
soulever de problème.

Vraiment, l’exonération de la taxe d’habitation, ce n’est 
pas une bonne idée. Souhaitons que le gouvernent le com-
prenne.

Retrouvez-nous sur www.antonypourtous.fr.

Les belles histoires  
de Monsieur le maire !
Le monde de 2030 décrit dans « Vivre à Antony » de 
juin est réservé à une certaine catégorie d’Antoniens : ils 
ont le temps, l’argent et l’énergie de faire du sport, de se 
détendre, d’aller au restaurant et au théâtre, un logement 
neuf et agréable (à 6 000 € ou 7 000 € le m2?), à proximité 
immédiate d’un travail bien rémunéré.
Revenons à la réalité de juin 2017 à Antony :
− écoles des quartiers La Fontaine et Noyer Doré : pas 
assez de classes pour accueillir correctement tous les 
élèves, des soucis pour les parents et les enseignants.
− Entreprise Infopro Digital (Croix de Berny) : des sala-
riés en grève contre la dégradation de leurs conditions 
de travail et une injuste répartition de bénéfices consé-
quents ; entreprise PPB Peintec Plus : un conflit suite à 
des heures supplémentaires et congés non payés, des 
salaires virés irrégulièrement… Nous soutenons ces 
salariés qui méritent mieux que l’indécence de belles 
paroles. Bon repos à tous cet été, la rentrée s’annonce 
revendicative !
Isabelle Delpech – idelpech@wanadoo.fr

Rythmes Scolaires.
Le nouveau gouvernement par décret autorise une 
adaptation de la semaine scolaire.
La municipalité a prévu de remettre une réponse à 
la fin du mois de novembre de cette année pour la 
rentrée 2018/2019.
Monsieur le maire organisa-t-il une véritable consul-
tation auprès des parents d’élèves et des enseignants 
du premier degré ?

Perturbateurs endocriniens : 
ils sont partout !
Bisphénol A, phtalates, parabènes, pesticides…Nous 
sommes de plus en plus confrontés à ces produits 
dans la vie quotidienne. Nous savons qu’ils nous sont 
nuisibles, mais pourquoi ? Comment ? Quels dangers 
représentent-ils véritablement ? Et surtout, est-il pos-
sible de les éviter ?
Une conférence à la rentrée sera proposée.
Je vous en reparlerais en septembre.
En attendant le groupe Antony Pour Un Nouvel  
Avenir vous souhaite de bonnes vacances.
Contact : aripa.alain2@orange.fr

De bonnes vacances  
à toutes et tous
Alors que certains d’entre nous s’apprêtent à partir 
en vacances, tous n’en auront pas les moyens. Pour-
tant les vacances sont essentielles. Temps de repos, 
de culture, de découvertes, d’échanges.
Il appartient à une municipalité de s’attacher à ce 
que le plus grand nombre puisse partir en congés.  
À Antony, nous en sommes loin faute de places dans 
les centres de vacances. Il appartient aussi à une 
municipalité d’offrir, en période estivale, des activités 
diversifiées pour celles et ceux qui n’ont pas le loisir 
de partir de vivre également des vacances riches et 
divertissantes. 
Contact : francois.meunier21@laposte.net

Antony va payer pour gérer 
ses logements sociaux
Aujourd’hui la mairie d’Antony maîtrise la gestion de ces 
HLM au travers de son Office public Antony-Habitat. Elle 
décide de tout : des constructions, des démolitions, des 
rénovations et des attributions de logement. Le maire 
et sa municipalité ont décidé d’en modifier la gestion en 
reprenant une idée tirée de notre programme munici-
pal : les coopératives de construction HLM. Antony-Ha-
bitat sera dissout et les logements HLM intègreront une 
société anonyme coopérative. Pour rendre l’opération 
plus solide, Antony se regroupera avec Châtenay-Mala-
bry qui présente un parc social aussi important que le 
nôtre (dont la cité-jardin de la Butte-Rouge).
Si le projet est intéressant, sa réalisation est désastreuse. 
La Ville d’Antony va dépenser, avec son Office HLM, plus 
de 600 000 € pour simplement transférer son patrimoine 
à cette coopérative. Plus étrange, bien que majoritaire 
avec 56 % du capital, Antony disposera de 3 administra-
teurs sur 12, autant que Châtenay-Malabry qui ne détien-
dra que 22 % des parts. Antony paie pour avoir le droit de 
gérer ses HLM et plus cher que Châtenay-Malabry pour 
le même rôle.
C’est en catimini que l’affaire a été menée puisque les 
élus municipaux, n’ont été informés que par des fuites. 
Rien n’a été débattu en commission municipale sur les 
impacts financiers, sur la reprise des emprunts (plus im-
portants pour Antony), sur le fonctionnement de la com-
mission d’attribution, sur les projets d’investissement 
(notamment à la Butte-Rouge ou sur Antonypole), sur la 
proportion de l’accession sociale à la propriété, ou sur le 
devenir des personnels. C’est une décision gestionnaire 
éloignée de l’intérêt pour les Antoniens.
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RENCONTREZ VOS ÉLUS
+ Majorité
Jean-Yves Sénant, maire, reçoit à l’Hôtel de Ville 
sur rendez-vous au 01 40 96 72 97 / 71 01.
 Jean-Yves.senant@ville-antony.fr.
Les élus reçoivent sur RDV au
01 40 96 71 65 / 73 30.
Maires adjoints : Jean-Yves Le Bourhis, 
Éducation ; Véronique Bergerol, Seniors et 
Anciens Combattants ; Pierre Médan, Finances ; 
Isabelle Rolland, Culture, Affaires civiles et 
administratives ; Pascal Colin, Pôle social ; Armelle 
Cottenceau, Environnement, Dvpt durable et 
Affaires funéraires ; Philippe Serin, Ressources 
humaines et Élections ; Sophie Sansy, Sécurité 
et Prévention ; Philippe Martin, Urbanisme ; 
Stéphanie Schlienger, Enfance et Famille ; Jacques 
Legrand, Logement ; Perrine Precetti, Mobilité 
urbaine ; Étienne Charrieau, Aménagement 
urbain ; Fatma Betouati, Dvpt économique 
et Emploi.
Conseillers municipaux délégués : Anny Léon, Vie 
associative et Bénévolat ; Jean-Pierre Limborg, 
Nouvelles technologies et e-démocratie ; Rosa 
Macieira-Dumoulin, Animations Seniors et 
Affaires européennes ; Fabien Hubert, Commerce, 
Artisanat et Jumelages ; Corinne Pham-Pingal, 
Transports ; Saïd Ait-Ouaraz, Politique de la 
ville et Cohésion sociale ; Anne Fauret, Activités 
périscolaires et Relations avec les établis. 
d’enseignement secondaire ; Cyril Adda, Budget ; 
Wissam Nehmé, Sécurité routière et Prévention 
des risques ; Colette Covi-Houemavo, Précarité 
et Intégration ; Ioannis Vouldoukis, Hygiène, 
Santé et Sciences ; Maryse Lemmet, Réseaux 
et Maîtrise de l’énergie ; Christian Ollivry, 
Solidarité et Insertion ; Françoise Quinzin, Écoles ; 
Michel Fouquet, Travaux ; Isabelle Lajeunie, 
Relations avec les entreprises ; François Goulette, 
Projets de dvpt économique ; Christel Berthier, 
Animations et Événementiel ; Gilles Le Lamer, 
Sport ; Fatima Messaoudi, Dvpt du lien social et 
du bien vivre ensemble ; Paul Duriez, Circulation 
et Stationnement ; Valérie Benoit, Personnes 
en situation de handicap ; Stephane Celestin, 
Gestion ; Claire Genest, Management des services 
publics ; David Passeron, Jeunesse et Promotion 
de l’économie sociale et solidaire ; Claudine 
Lesieur, Circulations douces.

+ Opposition
ANTONY AVEC VOUS (Parti socialiste, EELV, 
Citoyens à Antony, PRG), Annie-Laure Hagel 
06 83 82 65 81, Jean-Marc Feuillade 06 78 03 35 37, 
Marité Charrier 06 08 25 08 97, Pierre Rufat 
01 46 74 58 57, Camille Le Bris.
ANTONY À GAUCHE (Parti Communiste Français, 
Parti de Gauche) Isabelle Delpech 06 81 48 38 82.
ANTONY BLEU MARINE (Front National)
François Meunier 06 60 64 18 32
ANTONY POUR UN NOUVEL AVENIR
Alain Aripa 06 07 81 98 15

+ Vos conseillers 
Départementaux
Véronique Bergerol reçoit le 1er vendredi 
de chaque mois de 8 h 30 à 12 h à l’Hôtel-de-Ville, 
sur RDV au 01 40 96 71 65. Patrick Devedjian reçoit 
le 1er lundi de chaque mois de 18 h à 20 h à l’Hôtel-
de-Ville sur RDV au 01 40 63 67 72 ou 01 47 29 32 33





LE CARNET 
D’ANTONY

5/05  Sana Benmati 
5/05  Alassane Sy
6/05  Keziah Ben Chouaia 
6/05  Adnan Lucas
7/05  Eléanore Burillon 
7/05   Tao Emmanuel 

Jothykumar Peyre
8/05  Charlie Kieffer 
8/05  Awa Sy
9/05  Milo Macé Froger 
9/05  Assia Saadaoui
10/05  Mathéo Botoyiye
10/05  Joël Ramos 
10/05  Olivia Mimiague
11/05  Emna Tmar
12/05  Ibrahim N’Diaye 
13/05  Élise Sénant

14/05  Fabio Alves de Sousa
15/05  Leon Kanagavel
15/05  Élise Goudet
15/05  Mayana Philbert Uk
19/05  Manel Boukhalfi  
20/05  Mohamed Sow
20/05  Cloé Boutroy Diaz
21/05  Gustave Barré
22/05  Margaux Garcia
23/05  Yassin Ibrahiem
23/05  Amélia Benidiri
23/05  Célian Bach Bapelle
24/05  Ibrahim Keita
24/05  Ahmed Hamdi
25/05  Kexin Shi
25/05  Lila Hammas
26/05  Mila Hesse Rasoanaivo

27/05  Samuel Besson
27/05  Aline Favret Menetrier
27/05  Charline Delatte
29/05  Tom Andre
29/05  Nasr Chaibi
30/05  Ansika Thayakaran 
31/05  Erine Nouhan Curtil
31/05  Léo Pace
1/06  Yoan Saba
2/06  Augustin le Saulnier Randazzo
2/06  Nael Mazzetti
2/06  Axel Schvartz
3/06  Ruben Barcessat
3/06  Arthur de Guillebon
4/06  Luna Muller
4/06  Arthur Brissot 

12/05  Aboulbaba Zitouni et Inès Jaziri
12/05  Manuel Montanana et Dunia El Achcar
13/05  Xiliang Zhai et Xinzi Yang
13/05  Abdelfattah Bounamt et Maryam Chemlal
13/05  Anthony Chu et Thi Do
13/05  Frédéric Perez et Laura Blanco Martin 
13/05  Nicolas Buot et Laura Desveaux
26/05  Camille Pirou et Claire Bellagamba
27/05  Jean-Christophe Paquet et Anne-Cécile Couchard

27/05  Sylvain Lozano et Marion Schemyte
27/05  Mawoulé Gerant et Mabassou Kone
2/06  Guillaume Landais et Virginia Rojas d’Onofrio
3/06  Driss Vincendon et Lucie Fabrice
3/06  Ludovic Jazet et Chloé Cosson 
3/06  Julien Lefebvre et Emilie Bauquel
3/06  Grégoire Baudrimont et Estelle Dancette
3/06  Arnaud Delaville et Océana Vieira Pinto
3/06  Gwenaël Levêque et Ludivine Serein 

Claude Brochot, 86 ans, le 5/02
Aomar Zouane, 73 ans, le 8/05
Nicole Dacquin (née Chomel), 
87 ans, le 10/05

Michel Risse, 84 ans, le 19/05
Simonne Aubry 
(née Leclerc), 95 ans, le 20/05
Cécilia Agyarkomah, 62 ans, le 29/05

Jacqueline Cabré (née Brumard), 
84 ans, le 3/06

PUBLICATIONS NOMINATIVES
Les personnes qui refusent la publication d’une naissance, 
d’un décès ou d’un mariage doivent le signaler aux services 
de l’État civil de la mairie (01 40 96 71 27).

ILS SONT NÉS
ANTONY

 NÉS
ANTONY

 NÉS NÉS

ILS NOUS ONT QUITTÉS
 Jean-Christophe Paquet et Anne-Cécile Couchard

ILS NOUS ONT QUITTÉS
 Jean-Christophe Paquet et Anne-Cécile Couchard  Gwenaël Levêque et Ludivine Serein 

ILS NOUS ONT QUITTÉS
 Gwenaël Levêque et Ludivine Serein 

ILS SE SONT MARIÉS

DU 5/05 AU 4/06

DU 12/05 AU 3/06

DU 5/02 AU 3/06
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Pharmacies de garde
EN DEHORS DES HEURES D’OUVERTURE, S’ADRESSER AU COMMISSARIAT D’ANTONY : 01 55 59 06 00

URGENCES
Médicales
Appelez le 15
SOS urgences 92 : 01 46 03 
77 44 
Pompiers
Appelez le 18 ou le 112  
depuis un portable
Police secours
Appelez le 17
Police nationale : 01 55 59 06 00
Police municipale : 01 40 96 72 00
Dentaires
Dimanches et jours fériés  
(9-12 h, 14-17 h), appelez le  
01 41 09 77 33. Au 01 47 78 78 34, 
un répondeur communique  
le praticien de garde. Sinon, 
faites le 15.
Poison
Centre antipoison : 
01 40 05 48 48
Animaux
SOS vétérinaires (dim. et jours 
fériés) : 0 892 689 933 

Liste des pharmacies de garde également 
consultable sur monpharmacien-idf.fr

DIMANCHES ET 
JOURS FÉRIÉS
+ Dimanche 2 juillet,
Pharmacie des Sources
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33
+ Dimanche 9 juillet,
Pharmacie du Pont d’Antony
52, avenue de la Division-Leclerc
01 46 66 01 79
+ Vendredi 14 juillet,
Pharmacie des Baconnets
37, rue des Garennes
01 42 37 90 33
+ Dimanche 16 juillet,
Pharmacie Kennedy
72, avenue du Président-Kennedy
01 46 66 16 43
+ Dimanche 23 juillet,
Pharmacie de l’Église
9, rue de l’Église
01 46 66 10 23
+ Dimanche 30 juillet,
Pharmacie Adda-Halimi
1, place de la Résidence
01 47 02 89 85
+ Dimanche 6 août,
Pharmacie des Rabats
136, rue Pascal
01 42 37 41 84

+ Dimanche 13 août,
Pharmacie des Écoles
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28
+ Lundi 15 août,
Pharmacie Bader
32 avenue Aristide-Briand
01 46 66 10 78
+ Dimanche 20 août,
Pharmacie du Pont d’Antony
52, avenue de la Division-Leclerc
01 46 66 01 79
+ Dimanche 27 août,
Pharmacie Bader
32 avenue Aristide-Briand
01 46 66 10 78

TOUS LES LUNDIS 
MATIN
+ Pharmacie To Minh-Luan,
Place des Baconnets
01 46 66 36 21
+ Pharmacie Adda-Halimi,
1, place de la Résidence
01 47 02 89 85
+ Pharmacie de Paris,
151, avenue de la Division-Leclerc
01 46 66 03 35
+ Pharmacie de l’Église,
9, rue de l’Église
01 46 66 10 23

+ Pharmacie Fontaine 
Michalon,
81, rue Mirabeau
01 42 37 77 30
+ Pharmacie des Écoles,
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28
+ Pharmacie Hamarsy,
123, avenue Aristide-Briand
01 46 66 51 68
+ Pharmacie Maman,
26, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 43
+ Pharmacie du Métro,
42, rue Auguste-Mounié (sauf les lundis 
fériés)
01 46 66 01 16
+ Pharmacie du Pont 
d’Antony,
52, avenue de la Division Leclerc
01 46 66 01 79
+ Pharmacie des Rabats,
136, rue Pascal
01 42 37 41 84
+ Pharmacie des Sources,
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33

À votre service
HÔTEL DE VILLE
Retrouvez toutes les infos en pages 14-15

SERVICE MUNICIPAL DU LOGEMENT
Reçoit les demandes de logement social. Du lundi  
au vendredi : de 14 h à 17 h, au 21 bd Brossolette.  
Tél. 01 40 96 31 45.

ÉCRIVAINS PUBLICS
Ils vous aident à rédiger vos courriers administratifs  
à l’Hôtel de Ville samedis 1er et 8 juillet de 10 h à 12 h  
et mardis 4 et 11 juillet de 18 h à 19 h.

CONSULTATIONS JURIDIQUES
À l’Hôtel de Ville, les mardis 4, 11, 18 et 25 juillet de 17 h 30  
à 19 h et les samedis 1er, 8, 22 et 29 juillet de 10 h 30 à 12 h.

LE CONCILIATEUR
Il tente de régler à l’amiable vos désaccords  
avec des personnes. Sur RDV. Tél. 01 40 96 71 06.  
rene.jalin@conciliateurdejustice.fr

ARCHITECTE CONSEIL
Permanence le mardi 4 juillet de 18 h à 19 h 30 à l’Hôtel  
de Ville sur vos projets de construction, d’extension  
ou de rénovation. RDV au 01 40 96 71 68.

IMPÔTS
Le centre des finances publiques, 130 rue Houdan à Sceaux, 
est ouvert du lundi au vendredi de 8 h 45 à 12 h et de 
13 h 30 à 16 h 15 sauf le jeudi après-midi (fermé).  
sip.sceaux-sud@dgfip.finances.gouv.fr

EMPLOI
La Maison des entreprises et de l’emploi des Hauts-de-
Seine, au 42 av. A.Briand, est ouverte du lundi au jeudi (de 
9 h à 17 h), le vendredi (9 h à 12 h). Tél. 01 55 59 44 90.

NOTAIRES
Permanence au PAD le jeudi 20 juillet (de 9 h à 12 h)  
du mois. Sur RDV au 01 40 96 68 60.

AIDES ET SERVICES
Permanences : l’Adil des Hauts-de-Seine sur RDV 
(01 40 96 68 60) le jeudi 6 juillet de 13 h 30 à 16 h 30 au 
PAD ; soutien aux victimes, conseillers bénévoles sur RDV 
au 01 40 96 68 60 ; l’association Dinamic pour les conflits 
familiaux, les mardis de juillet de 13 h à 19 h, au PAD. Sur 
RDV : 01 46 01 99 19 ou dinamic.mediation@gmail.com ; 
l’UFC Que choisir des Hauts- 
de-Seine pour les litiges, le lundi 17 juillet de 18 h à
20 h au point info des Baconnets, pl. des Baconnets,  
et le vendredi 7 juillet de 16 h à 18 h au PAD ; France 
Bénévolat, le 6 juillet de 9 h à 12 h à l’espace Vasarely, 
place des Anciens-Combattantsd’Afrique-du-Nord. 
Tél. 06 11 67 37 62 ou fb.antony@francebenevolat.org ; 
Planification familiale, à la PMI, sur RDV, 79 rue P.-Legouté. 
Tél. 01 77 70 13 60 ; Aides (jardinage, ménage, gardes 
d’enfants), par Antraide. 
Tél. 01 46 66 32 33.

CAISSE RÉGIONALE D’ASSURANCE MALADIE
Les mercredis de juillet au PAD  
sur RDV au 01 41 13 45 62.
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CANTINES D’ANTONY

Menus des centres de loisirs
Tous les repas sont accompagnés de pain bio. La viande de bœuf est française et race à viande 
(charolaise ou limousine). Le veau, la volaille, le porc et l’agneau sont Label Rouge. Les fromages 
sont servis à la coupe en majorité. Les cakes, quiches et tartes sont faits maison. Le jour où du 
porc est servi, un plat de substitution sans porc est systématiquement proposé. Pour connaître 
les doubles choix et le détail des animations, rendez-vous sur le site bonapp.elior.com

LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI

DU 10/07
AU 14/07
 

Salade de pomme de 
terre et échalote • Sauté 
de bœuf sauce tomate • 
Carottes Vichy • Verrine 
façon pêche melba
Goûter : pomme golden, 
fourré choco, petit-
suisse sucré

Thon mayonnaise • Tarte 
au fromage • Salade 
iceberg • Brie • Abricot
Goûter : cake au citron, 
pêche, lait 1/2 écrémé 

Tomates vinaigrette • Filet 
de colin meunière • Spirales 
• Montboissier • Liégeois 
chocolat 
Goûter : pain au chocolat, 
jus de pomme 

MENU DES ANTILLES
Sauté de porc sauce Colombo 
• Riz créole • Yaourt aromatisé 
• Ananas et smoothie pomme 
abricot 
Goûter : baguette, chocolat  
au lait, banane

FÉRIÉ

DU 17/07
AU 21/07
 

Tomates vinaigrette • 
Sauté de veau sauce 
marengo • Blé • 
Mimolette • Pastèque
Goûter : pomme, 
pompom au cacao,  
yaourt sucré 

Radis et beurre • Merguez 
• Printanière de légumes • 
Edam • Smoothie pomme 
framboise
Goûter : banane, cake 
vanille, lait 1/2 écrémé 

BUFFET FROID  
Melon, pastèque • Rôti de 
bœuf, de porc, poulet rôti • 
Salade de tomates, penne du 
soleil • Croc lait, emmental, 
gouda • Pêche, nectarine, 
abricot. Goûter : baguette, 
camembert, jus de pomme

Salade de coquillettes • Sauté 
de dinde sauce curry • Haricots 
verts • Petit-suisse aux fruits 
• Melon
Goûter : barre de chocolat  
au lait, baguette, pêche

MENU BELGE
Moules • Frites • Fromage 
blanc, coulis de framboise  
et spéculoos
Goûter : viennoiserie, 
jus d’orange 

DU 24/07
AU 28/07
 

Carottes râpées • Escalope 
de poulet sauce paprika • 
Petits pois • Crème 
anglaise • Cake vanille  
et pépites de chocolat 
Goûter : lait 1/2 écrémé, 
fourré choco, poire 

Taboulé à l’orientale • 
Filet de colin meunière 
• Haricots verts • 
Petit-suisse aux fruits • 
Nectarine
Goûter : tablette chocolat 
au lait, baguette, pêche 

Salade iceberg • Rôti de porc 
sauce aux oignons • Tortis 
• Tomme blanche • Salade 
de fruits 
Goûter : smoothie abricot 
pomme, chocolat au lait, 
baguette

FÊTE DES CENTRES 
MATERNELS 
MENU EN ÉLÉMENTAIRE : 
Tomates • Poisson • Riz créole 
• Mimolette • Nectarine. 
Goûter : jus d’orange, barres 
de céréales, petit-suisse sucré 

FÊTE DES CENTRES 
ÉLÉMENTAIRES
MENU EN MATERNELLE : 
carottes râpées aux raisins secs 
• Jambon blanc • Coquillettes • 
Smoothie pomme framboise
Goûter : viennoiserie, banane

DU 31/07
AU 4/08
 

Carottes râpées • Filet 
de limande meunière • 
Purée de pomme de terre 
• Verrine façon melba 
Goûter : banane, 
bongateau, lait 1/2 écrémé 

MENU ÉTATS-UNIS
Salade coleslaw • 
Cheeseburger (steak 
haché en maternelle) • 
Spicy potatoes • Compote 
pomme ananas. Goûter : 
viennoiserie, pomme 

Concombre vinaigrette 
• Rôti de bœuf • Tortis • 
Saint-Paulin • Prunes
Goûter : jus de pomme, 
chocolat au lait, baguette 

Melon • Poulet rôti • Pommes 
boulangères • Tomme noire • 
Glace cône vanille
Goûter : barre bretonne, petit-
suisse sucré, prunes

Tomate vinaigrette • Pavé de 
poisson • Épinards à la crème • 
Yaourt • Moelleux à l’ananas
Goûter : lait 1/2 écrémé, brio 
au cacao pomme

DU 7/08
AU 11/08
 

Salade piémontaise • 
Sauté de bœuf sauce 
paprika • Petits pois • 
Yaourt • Pêche
Goûter : lait 1/2 écrémé, 
madeleines, pomme

Rillettes de poisson • 
Tortis à la bolognaise • 
Camembert • Salade de 
fruits. Goûter : chocolat 
au lait, baguette, jus 
de raisins. 

Concombre vinaigrette 
• Sauté d’agneau • 
Printanière de légumes • 
Mimolette • Crème dessert 
caramel
Goûter : viennoiserie, 
nectarine

MENU ASIATIQUE
Salade pamplemousse surimi • 
Nems au poulet • Riz basmati 
• Verrine : fromage blanc et 
topping mangue abricot, sablé 
de Retz. Goûter : camembert, 
baguette, jus d’orange

Tomates vinaigrette •  
Poisson • Semoule • Fromage 
fondu • Prunes 
Goûter : lait 1/2 écrémé, cake 
au citron, pêche

DU 14/08
AU 18/08

Salade iceberg • Lasagne 
bolognaise • Fromage 
fondu • Nectarines 
Goûter : pompom cacao, 
yaourt sucré, jus d’orange

FÉRIÉ

MENU AVEC LES DOIGTS
Bâtonnets de carottes 
ciboulette • Fish and chips • 
Petit Louis • Cône vanille 
Goûter : viennoiserie, pêche

Pastèque • Rôti de veau • 
Carottes vichy • Comté • 
Clafoutis aux poires
Goûter : nectarine, madeleines, 
petit-suisse 

Tomates vinaigrette • Poisson 
• Pommes smiles • Yaourt • 
Pêche 
Goûter : barre de chocolat, 
baguette, jus d’orange

DU 21/08
AU 25/08

Melon • Poisson • Gratin 
dauphinois • Petit-suisse • 
Cake miel orange
Goûter : baguette, 
chocolat au lait, pomme

Tomates vinaigrette • 
Sauté de porc • Haricots 
blancs • Edam • Mousse 
au chocolat au lait
Goûter : baguette, 
chocolat au lait, smoothie 
abricot pomme

Salade de pois chiche • 
Filet de colin meunière • 
Ratatouille riz • Yaourt • 
Pêche
Goûter : lait, madeleine, 
banane

FÊTE DES CENTRES 
MATERNELS 
MENU ORIENTAL EN 
ÉLÉMENTAIRE : carottes râpées 
aux raisons • Couscous poulet 
• Fromage blanc et miel • 
Pastèque. Goûter : barre 
bretonne, nectarines, lait 
1/2 écrémé

FÊTE DES CENTRES 
ÉLÉMENTAIRES  
MENU EN MATERNELLE : 
carottes râpées aux raisins secs 
• Jambon blanc • Coquillettes • 
Smoothie pomme framboise.  
Goûter : viennoiserie, 
nectarines 

DU 28/08
AU 1/09

Concombre à la crème • 
Émincé de dinde • Pomme 
smiles • Yaourt • Prunes
Goûter : cake pépites 
au chocolat, pêche, lait 
1/2 écrémé

Pennes à la parisienne • 
Filet de colin • Carottes • 
Verrine : fromage blanc, 
ananas au sirop, coco râpé
Goûter : baguette, chocolat 
au lait, jus d’orange

Melon • Sauté de bœuf • 
Brocolis • Brie • Liégeois 
vanille
Goûter : pomme, chocolat 
au lait, baguette

Tomate et maïs vinaigrette • 
Sauté d’agneau • Boulgour • 
Gouda • Mirabelles
Goûter : jus de pomme, 
pompom cacao, petit-suisse

MENU ESPAGNOL
Gaspacho • Fajitas et salade • 
Pastèque
Goûter : viennoiserie, 
jus d’orange
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24 août 1867
Alfred Velpeau 
meurt à Antony. Il est 
inhumé au cimetière 
du Montparnasse à 
Paris. Ses obsèques 
réunissent une foule 
considérable.

1860
Jean-Pierre Bonnafont 
s’installe à Antony 
pour sa retraite.

1935
Irène et Frédéric 
Joliot-Curie obtiennent 
le prix Nobel de chimie, 
après celui de physique 
de Pierre et Marie Curie 
en 1903.

2002
Laurent Lafforgue 
obtient la 
médaille Fields de 
mathématiques.

Alfred Velpeau a laissé à la postérité une 
invention qui porte son nom : la bande 
Velpeau, produit de compression contre 

les inflammations aiguës que l’on retrouve 
dans toutes les trousses de secours. Pourtant, 
rien ne le prédestinait à un tel parcours : fi ls 
d’un ouvrier maréchal-ferrant, il est né en 1795 
dans un petit village proche de Tours. Si son 
père s’occupait des animaux, lui s’est intéressé 
aux hommes. Il apprend à lire par lui-même 
et soigne des habitants des villages alentour. 
Avec ses gains, il achète ses premiers livres de 
médecine. Son ardeur au travail attire l’atten-
tion du médecin-chef de l’hôpital de Tours, 
Pierre-Fidèle Bretonneau. Celui-ci le prend 
comme interne dans son service et le recom-
mande chaleureusement lorsque Alfred Vel-
peau s’installe à Paris en 1820.
Dans la capitale, il grimpe les échelons et 
devient professeur de chirurgie en moins de 
quinze ans. Il publie un premier mémoire. 
Il y établit que « le bandage compressif par 
bande roulée méthodiquement appliqué dans 
les quatre à cinq jours du mal arrête l’infl am-
mation ». Il a en effet la conviction que l’air 
est vecteur de germes responsables d’infec-
tions. Ses ouvrages font sa notoriété au fi l 
des années. Au point d’obtenir, en 1834, la 
chaire de la clinique chirurgicale de l’hôpital 
de La Charité. Il s’y consacrera jusqu’à sa mort 
à Antony en 1867, où il avait acheté une pro-
priété du centre-ville en 1860.

Chirurgien, physicien, 
mathématicien
Alfred Velpeau a vécu à la même époque 
qu’un autre professionnel de santé antonien 
célèbre dans son milieu : Jean-Pierre Bonna-
font. Né en 1805 dans une modeste famille 
du Gers, il prend exemple sur son parrain, un 
docteur installé à Plaisance, et s’oriente vers 
la chirurgie. Il intègre l’hôpital d’instruction 
des armées du Val-de-Grâce, où il approfon-
dit ses connaissances sur l’oreille. Il lui vient 
alors l’idée de faire construire un instrument 
destiné à éclairer le conduit auditif : il invente 
ainsi le premier otoscope en 1834. Il prend sa 
retraite à Antony où il meurt en avril 1891. 
Plus proche de nous, la famille Curie est aussi 
liée à la commune. Après la mort de son mari 
Pierre en 1906, Marie achète avec ses descen-
dants, Frédéric et Irène Joliot-Curie, un terrain à 
Antony dans les années 30, en lisière du parc de 
Sceaux, pour y faire construire deux maisons, 
une pour Irène et son gendre, et une autre pour 
elle. Elle n’a pu les ériger avant sa mort, en 
1934. Mais la petite-fi lle de Marie Curie, Hélène 
Langevin-Joliot, également physicienne re-
nommée, vit encore dans la demeure familiale. 
Enfi n, un dernier Antonien, Laurent Lafforgue, 
s’est distingué en mathématiques. Passé par 
l’école Jules Ferry et le lycée Descartes, il a été 
récompensé en 2002 de la médaille Fields, 
l’équivalent du prix Nobel, pour ses travaux 
sur le programme de Langlands. £

Terre à matière grise

SCIENCES
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Alfred Velpeau est le médecin inventeur de la bande Velpeau. 
Celui qui a donné son nom à une rue, une école, un stade et un 
gymnase de la commune y est mort, il y a exactement 150 ans. 
Il n’est toutefois pas le seul scientifi que associé à Antony.

Alfred Velpeau, Irène et Frédéric Joliot-
Curie, des scientifi ques associés à Antony.
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ROMAN
Les étoiles s’éteignent à l’aube
Ravagé par l’alcool, Eldon Starlight est mourant. 
Il convoque son fils, Franklin, à son chevet. Alors 
qu’il n’a fait que de brèves apparitions dans la vie 
de l’adolescent de 16 ans, il lui demande de l’em-
mener jusqu’à la montagne pour y être enterré 
assis, comme les guerriers ojibwés, dont ils sont 
les descendants. Une éprouvante marche démarre 
alors vers les cimes de la Colombie britannique, 
au Canada. Les deux hommes, taiseux et écorchés 
vifs, se dévoilent au cours de ce périple ponctué 
d’aventures. Richard Wagamese signait, peu avant 
sa mort en mars 2017 à l’âge de 61 ans, son premier 
roman traduit en français, dans une écriture sobre 
et poétique. Il appartenait lui-même à la nation 
ojibwé, qui compte 300 000 descendants en  
Amérique du Nord. 
+ D’INFOS Chez Zoé, 288 p.

HISTOIRE VRAIE
Laëtitia
Dans la nuit du 18 au 19 janvier 2011, Laëtitia Perrais 
est enlevée à 50 m de chez elle, en Loire-Atlantique, 
avant d’être poignardée et étranglée. Le corps de 
la victime de 18 ans est retrouvé des semaines plus 
tard. L’opinion publique est suspendue aux déve-
loppements policiers et judiciaires de l’enquête, au 
feuilleton médiatique et aux réactions politiques. 
À partir d’un fait divers devenu une affaire d’État, 
Ivan Joblonka crée un ouvrage hybride, à la fois 
essai d’historien, étude politique, enquête journa-
listique… L’auteur a étudié le fait divers en détails, 
a analysé le parcours de la victime et de l’assassin, 
l’engrenage médiatique et judiciaire. Un travail 
salué par le prix Médicis 2016.
+ D’INFOS Seuil, 400 p.

POLAR
Stasi Child
« Un roman glaçant », « une narration habile », « une 
écriture ciselée ». La presse a adoré ce thriller de Da-
vid Young s’inspirant de faits réels. Il relate l’histoire, 
en 1975, de Karin Muller, lieutenant loyal au régime 
communiste de Berlin-Est. Elle est dépêchée près du 
Mur pour examiner le corps d’une adolescente abat-
tue par balle. Ce fait divers semble banal : la victime 
a tenté de fuir vers l’Ouest pour un avenir meilleur. 
Sauf que les empreintes dans la neige racontent une 
autre histoire et les traces de pneus mènent vers 
la plus haute direction du régime. Ses supérieurs 
cherchent à étouffer l’affaire, mais Karin Muller 
enquête, dans un pays où chaque citoyen devient un 
espion ou un informateur de la Stasi. L’Anglais David 
Young publie son premier roman, immédiatement 
sélectionné pour être adapté en série télévisée.
+ D’INFOS Fleuve éditions, 432 p.

POLAR
On se souvient du nom des assassins
Paris, 1909. Jeune commis du journal Le Matin, 
Giovanni Riva devient l’assistant de Max Roche-
fort, feuilletoniste célèbre. Alors qu’ils participent 
à une soirée mondaine dans un hôtel, un cardinal 
y est retrouvé mort, mutilé, dans sa chambre. La 
soubrette Justine Avril, dont Giovanni est tombé 
amoureux, est accusée du meurtre sous la pression 
politique, alors que la France était sur le point de 
normaliser ses relations avec le Vatican après la loi 
sur la séparation de l’Église et de l’État. Giovanni et 
Max se lancent dans l’enquête. Les protagonistes 
mettent en lumière les bas-fonds du Paris amo-
ral de 1909. Par ce nouveau thriller, Dominique 
Maisons, lauréat du grand prix VSD du polar 2011 
pour Le Psychopompe, confirme qu’il est l’une des  
révélations du polar français.
+ D’INFOS Éditions de La Martinière, 528 p. £

Voici les ouvrages consacrés par les amateurs antoniens de littérature  
lors du Prix des lecteurs, une nouvelle fois organisée par les médiathèques, 
en partenariat avec la librairie La Passerelle et la Bibliothèque pour tous. 
Empruntez-les ! 

Pépites à dévorer l’été

Foire 
aux fromages  
et aux vins
Les 8, 9 et 
10 septembre 
dans le quartier 
Saint-Saturnin

Forum des 
associations
Le 3 septembre 
au centre 
André Malraux

+le mois  
prochain
en quelques dates, 
les rendez-vous 
qu’il ne faudra 
pas manquer 
en septembre
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ZOOM SUR
PISSENLIT. Une fl eur de pissenlit renversée, par Jean-Marie Audrain. Chaque mois, Vivre à Antony publie le cliché touchant 
d’un ou de plusieurs Antoniens. Pourquoi pas le vôtre ? Des conditions à respecter : photo verticale de préférence prise à Antony, 
commentée et libre de droit. Envoyez-la sur ville-antony.fr/photo-du-mois. Vous la retrouverez peut-être dans un prochain numéro…

+

 
©

Je
an

-M
ar

ie
 A

ud
ra

in



©
©

Je
an

-M
ar

ie
 A

ud
ra

in




